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Echos et Rumeurs

Cumini' un 1 a nbserve, lors de la re-
cente session des Chambres, le Con-
seil national a adopté ;'i la majorité de
H6 mix coni l i '  20, avec une  cinquantai-
iic d'abstentions, le projet de regime
financier federai. Ce resultai demon-
io* donc combien il est difficile de trou-
ver une majorité pour un projet  de ré-
j -imr financier quel qu 'il soit. Les par-
lis bourgeois qui onl  sou lenu le com-
pniinis isso des délibcrations du Coli-
sei! national , I oni l a i t  davanlage poni
des raisons d'ordre politique que pour
des innl i ls  rcposant sur le l'onci méme
du projet.

Los modifications apportées par le
Conseil national au texle ile su com-
mission. à savoir notamment la réin-
Iroduclion ile l'impól sur  la bière, 'le
changcmenl des l a u x  (l ' impos i t ion  des
ristournes ci rabais, ainsi  que l'augmen-
lalinn de la pari  des cantons aux d ro i t s
de donane sur la benzine ne soni pus de
naturi* ;ì rendre le projet sympathique
mix mi l i eux  économiques. Avant  de se
prononcer définitivemenl à son sujet , .il
conyiend.a d'attendre le verdicf du
Conseil des Etats.

U i inn l  mix  vingl opposanls  au pro-
jel au Conseil national, ils se rccrulcnl
ilan.'i des milieux parlcmentaires l'ori
différents , à savoir l'ensemble du grou-
pe l iberal , quelques conserva leurs ,
quelques socialistes d'extrème-gauche
et Ics communistes.

Le Conseil federa i a soumis aux
Chambres un pro jet d'arrSté concer-
niinl l'encouragcment à la construction
ile logements économiques. Aux  ler-
mi's de cel a n e l e , la Confédération sou-
liendrait , penclanl une  période de qua-
tre ans nu m a x i mu m ,  les mesurcs pri-
ses pur  Ics cantons en vue d'accélérer
1 (illirica I ion d'immeublcs à buls so-
ci.iux. L'aide federale esl envisagée
sous deux formes : d 'une  pari,  il esl
prévu , si la situation du marche des
capitaux le permei ,  la l'emise aux ins-
liluls financiers désignes par Ics oan-
l"iis , de capitaux a l l u n i  jusqu'à cent
millions de francs ci deslinés au l' inali-
reiuen l ile n o u v e a u x  logements à
loyers modérés pour Ics familles dans
line situation rinunciare modeste; d'au-
Ire pari , la Confédéralion .partici perait
uvee Ics cMi i l ons  — ces derniers f'our-
"issanl toutefois une  contri-bution trois
fois p lu s  élcvéc — à la réduction des
loyers iles dils immeubles, en p renan l
ii charge, pendant v ingl  ans, Ics in té -
ièls correspoii i l . i i i l  à 8.000 logements
mi maximum. Ces différentes mesures
iMiìl eront ù la Confédération une som-
ine maximum ile 30 mi l l ions .

Le colonel
Theophil Mosimann
NOUVEL ATTACHÉ MILITAIRE

SUISSE A LONDRES

Dacccrd avec le D.pa. lement politi que.
le Dép.-u-temcnt mi-1'lai-re federai vient de
nommer au posile d' attaché mi l i t a i re  suis-
se a Lcn .res et comme succe.set_r au co-
lonel do l 'Etat-Major Werner Koch. le co-
lonel d'Etat-Major Theophil Mc_ imann.
d? Bienne. Attaché militaire et de l'air, le
colonel Mo.imartn est officier instructeur

de l'artillerie.

En ce faisant , la Confédération cn-
lend accélérer la conslru.tion de loge-
menls à càractère social. Dans le do-
maine  où l 'i n i l i a t i v e  privée a déjà ef-
fectue d'importantes rénlisalions ces
mesures n 'exerceront qu 'un effet très
l imi le .  Il est éviclent que le problème
du logement ne pourra ótre résolu uni-
quemen t  par des mesures portant sul-
la construction étant donne qu 'il s'agit
aussi d 'une question de ré part i t ion , en
definitive celle dernière ne pourra ètre
residue que par la suppression du blo-
cage des loyers par l'Etat.

La presse syndicale Iaissc entendre
que les efforts faits pour diminuer  les
heures de travail ironl en s'iii 'lensil 'ianl.
A ce propos , il impor le  de souligner
que l 'opposi t ion f i l i le  à une diminution
iles heures de t ravai l  par les mi l ieux
des arts et métiers s'explique chi fait
que l 'é lémenl « travail » y revèt une
importance proportionnellement p lus
grande que dans l'industrie. L'art isa-
nat  n 'est pas en mesure de remplacer
la main-cl 'iruvre par une p lus grande
rationa'lisation et par la mécanisalion
du travail , alors que l'industrie est sou-
vent cn élal  de le faire . C'esl ainsi
qu 'une l imi ta t imi  des heures de travail
dans le bàtiment signil 'icrai t  inévitable-
menl  une hausse des frais de construc-
t ion  <[iii ,  à son tour , se I radu i ra i t  pal-
line augmentation des loyers. Lorsque
l 'on parie d 'une  réduction des heures
de travail, il importerai!  de considérer
également la ré percussion sur le prix
des travaux. II.v.L.

« Il n est pus sans danger, poni - la foi com-
muniste, d'écouter la musique, un .soir d'été,
dans un pare ». Ainsi In « Pravda « met-elle
ses lecteurs en garde rontre Ics amateurs de
jazz qui font entendre leurs « ceuvres de-
pravées », à la fraiche, dans les jardins de
In rapitale soviétique. « Les beaux jours ,
( ondili le journal , .sont cxccllents pour
faire de la propagan de;  mais c esi à noire
avalliate qu 'il faut le.s exp loiler ». Monsieur
Kioucli tcl iev colutali la musique...

-¥•
(".Inique mat in , avant d'cnscigiicr à ses élè-

ves le.s premiers rui l imei i ts  de grammaire,
Miss Doll y Fitzgerald, institutricc à Buffa lo ,
apprend à Dick Grandi (7 ans) à monter Ies
cscaliers. Fils de cow-boy, né et élevé dans
mi raneli , il n 'avai t  jamais vu d' e.calicr
avant de venir en vil le.

Le gardien-chef d'une prison Inés i l ie i i i ie
vit  1 autre jour un moine plein d' onetion

Le lieutenant-colonel
Werner* Koch

NOUVEL ATTACHÉ MILITAIRE
A WASHINGTON

Pour succèder «u cclc-nel Riesci* et an
accord avec le D.p.i '.ement politique, le
Département  militaire fédéi .l vient de
nc-muier le lieutenant-colonel Werner
Koch au poste d'attaché mil i taire de l' air
et de la marine à Washington. Lieutenpmt-
colonel à l'état-major, M. Wern .i- Koch ,
de Schlieren et Viìlmergen , est officier
d'instruction à la défense contee avions.

La ville de Rapperswil offre un daim
au pnr.ee Charles

La ville de Ra-ppei-swil a eu l'ori ginale idée d'offra* au Biùnee Charles d'Angleterre,
un jeune daim àgé d'une année et demi environ, comme symbole vivant de 1 echa-nge
de jeunes gens qui a Leu chaqu e aninée entre les villes de Rapperswil et Leyton en
Angl .tenre. Le daim , que notre photo montre avec ses compagnone dia-nis le pare de
Rapperswil sera remi , au Zoo de Londres. Le

chairaement à de_ tination ide
Jenna et bel animai sera envoye prò
sa nouvelle patrie.

ui}\m\ File (ani conlcs.ée (durali. Irois siècles)
Sul le royauaic franc ais (ics Lusipan
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(De notre correspondant partìculier)

Dans le doiiloui'cux et sanglant
conflit dont Chypre est l'objet , l'ob-
jeet ivi té  est difficile.

Le soii de la grande ile se déhat
entre l'Angle terre dont l'intérèt
stratégi que est grand, la Grece, la
Turquie, et surtout Ics Cypriotcs
eux-mèmes.

iLc destili historique de Chypre
perinet toutes Ics jiistificatioiis his-
toriques et l'on p o u v a i t  lire avec
surprise sous la piume de M. Aliai
El Passi, le leader de l'Isliqlal. que
«Chypre était une partie intégran-
te de la Syrie, qui sera perdile au
proi ' i t  du colonialismi' «ree et an-
glais.»

Si l'on ne s'appuyait que sur des
données liislori ques. pourquoi ne
pas prétendre p lu ló !  que Chypre
est terre franeaisc ?

Personne à vrai dire ne songe à
ces revendications, ci pourtant,
pendant plusieurs siècles, l'ile fu t
gouverne. par l'illustre famille des
Lusignan.

i LE ROYAUME DES LUSIGNAN
Ij C'est une 'belle histoire que cel-
ì le de ce royaume francais du
2 .Moyen-Orient qui tiébute avec la
i première croisade et inserii  dans
i -Ics vicilles pierres de Beyrouth, de
ì Dumas, de Famagouste. le noni
2 d'une famille fendale de TAngou-
s mois, celui des Lusignan.
s Très en avance sur leur lemps,
s ces avcnti ir icrs du moyen àgc
s étaient déjà des batisseurs d'Em-
s pire : votilanl monter la garde en
s Terre Sainle, ils comprii'cnt vite
s l'inuportance stratégique de Chy-
s pre, forteresse presque iiiexpugna-
s Iile. Cesi toute une dynastie des
s Lusignan qui  regnerà dans l'ile dès
2 1102 (ils nchètcnl  l'ile mix Tem-
5 p'.iers) et la plupar t  des souverains
5 soni nés et morts dans leur ville de
i IVicosi.
s La dynastie des Lusignan pros-
Ì péra et se ma in imi  à Chypre sans
ì la moìndre contestatimi trois cents
< ans durant  : ce n'est qu 'en 148!)
j  qui* le royaume de Chypre tomba
s aux mains des tlogcs de Venise. Ce

enlrer dans son bureau. Après avoir donne
sa bénédirtion nu fonctionnairc il se diri-
gea d' un pas ferine vers l;i _ sortir. Mais  le
soir , en procéilaiil  à l' appel . il n ianqi ia i l  un
ilétenii  dans la maison d'arrèt.

ne fu t  d'ailleurs que par le jeu des
ailiances ma tr i  mon ia Ics.

UNE BONNE ÉPOUSE :
CATHERINE CORNARO

A la fin du 15e siècle, l'Est Mé-
dilerranéen était, exactemenl com-
me maintenant, le théàtre d'une se-
vère lutte d'iiifluence. Les républi-
ques italiennes en particulier, se
disputaicut celle place forte , qui
commandait l'ensemble du com-
merce dans le Moyen-Orient.

La Sicile et Venise étaient sur-
tout leurs convoitises et Jacques
de Lusignan, le dernier des Lusi-
gnan. élait préoccupé par un ter-
rible problème : Il n'avait pas d'hé-
ritier, du moins pas d'hcritii'r légi-
t.me. mais ceci est une autre his-
loire.

Il finl t par faire  un mariage po-
li t i que en époiisant Catherine Cor-
naro. fille d'une eminente famille
véni t ienne dont Ics hommes étaient
— par t r a d i t i m i  — membres du
( i r a o d  Conseil.

Catherine se reiidil à Famagous-
te, nitinie d'instriictions précises
qui consistaient tout simplement :
à pousser son mari  à accepter le
proteetnrat de Venise.

Non seulement chez Catherine, 2
l'amour pour son mari  et pour son i
peup le lui fi t  oublier ces instruc- 2
lions, mais encore. lors de la mori l
de Jacques de Lusignan en 1480, i
elle n 'hesita pus à cntamer le coni- 2
bai pour l'indópendance. s

Que pouvait-ell i' faire, seule, con- i
tre un corps expédil ionnaire veni- i
tien commandé par son propre frè- 2
re ? i

Abdi qiicr. naturellement, et c'est i
ainsi que Chyjire tomba aux mains 2
de Venise. 5

La domination véni t ienne ne de- i
vait  guère durer longtemps. En 2
1571, la Turquie assimili la posscs- 2
sion de Chypre. pour perdre l'ile s
trois cents ans plus lard au prof i l  2
de l'Anglelerre qui. en 1025. en fai- 2
sail purcmenl et siinplemenl une 2
colonie. s

Pierre Vandoeuvres 5
2

Dans d'Etal de New-York , lo voitures
qui ont più.- ile hu i t  ans onl élé dedaleo
diuigercuses. Elle- ne circulcronl plus . ans
autoriralion speciale.

La peine de mori n a pas élé eonip lèlc-

nient  sup in i inée  en Grande-Bretagne* Imi
lefois , elle ne sera i ippl ieal i le  qu 'à certains
niei i r l r ie is  ayan t  accompli (Ics e i in ies  dans
(les cirron.slanre.- Iiien llétrrniinéc.. D'autre
part , au moment de prononcer la fa ta le  sen-
tener, Ies juges ne eondanineron l  plus le
( ¦impalil e » « èlre pendii jusqu 'à ce que
mori s'ensuive » mais « a subir la peine de
mori selon la manière autorisée par la
loi ».

ti
De.s di.aiues et (Ics dizaines de hcbé.

phoctue. ayant  été jetés sur une plage au
glai.-e à la suite d'une forte  t emp éle . In
société proleelrice de.- an imal i ,  eonseil lr
vivemenl  aux gens de Irw re ieter à la mei
-ans leur ailres.-rr la pa io l e :  / II -  soni -i
sensible. à la voi. Iiuiuaine, l'oiielut-elle.
qu ili- vnus s i i ivraieni  el (pie vous ne polir-
ricz plus vous en défaire ».

Lai - .-é en voi ture dans une rue de Pari-
alors cpie le thermomètre niarquai l  Vi
degrés à 1 ombre, Toni , mi beau eliien-
loop, serail sans doute mori de clialeur mi
ile eonge -t ion , - il n'avait cu la présence
d'esprit d'ae t ionner  le klaxon avec «on nez ,
Un ageiil - i irvint  aussitót toni joyeux à
l' idée de mettre une eonlravei i l iou à l auto-
mobili, te en défaut. Ayant eompris la situa-
tion , il  délivra la mall inireu-e Itele (pie Ice
^oins ci  un \ é l é i - i i m i i - i' i i - i . i  1 i l  i ini! non s:m.-
| » '  l IH

Le métter
Jc vous disais , dernièrement , que

l 'cnnui ne pouvait visitcr l 'homme f i -
dèle à son méticr , à son devoir d éliti.
Et j c  le soiitiens uvee force ;  cela d'au-
tant p lus que je  viens de ridire ce pas-
sage du granii penscur contemporuin ,
Pierre-Henri-Simon :

« Le méticr ! Ce mot , il faudrait l 'é-
crirc avec (Ics lettres d 'or. Dans l 'écrou-
lemt 'iil de lant de valeurs morales , dans
le dotile qui p ése sur tant d 'idécs , et
uussi duns le dégoi i f l cmcnt  des illu-
sions sur soi-mème et sur la vie , le mé-
ticr est une (Ics rares choses qui tien-
nent et soutiennent... L 'homme le p lus
niais, s 'il vieni à parler de son mélier.
f u l - i l  ruccommodeur de bottes , il pa-
rait intéressant et f i n  : il a une porte
pour échapper au tléscspoir ou ci la dé-
composition de soi. »

Picrrc-Hcnri-Simon est donc convain-
cu que le mélier servi uvee amour, don-
ne un sens p lénicr à une existcnce (Ics
p lus modestes , 'fait rcvivre l 'csp érancc
duns le cceur (Ics pauvres et tlcs estro-
piés; le mélier bien compris soulugc
et Ubère , ainsi (pie l 'oraison. Nous y
souscrivons . n est-il pas vrai ?

Elre f i dè l e  à son méticr. e est . tout
d'abord , se soumcltrc à lu loi imp érieii-
se du travail à laquelle personne n'est
cn droit de se soustruirc. Cette injonc-
tion , vous le suvez , est impnrtie à
1 homme (Ics son orig ine; il doit, par
conséquent, en lenir compte s i i  ne veni
tomber duns l 'indigenec , qu 'accompu-
gne, toujours , le désespoir et le cruci
ennui.

En voiilunt , à tout prix , saisir la sa-
gessc de celle loi , nous redevenons en-
Ihousìustcs , sa l i s fa i l s  de lu mission a
uccomp lir qiiolidicnneincnl , coop erimi ,
par là , à nutre f acon , à établir un or-
d ie  social favorab le  à l 'essor de chacun.

Si le philosophe était invite à don-
ner une définition du mélier,  tln sten
el de celui des autres, il dirait qu ii
s'ag ii là. cn quelque sorte , du coté ma-
tèrici de noire existcnce . le colè de la
contingcncc , dont ì'ahoutissement se
siine duns ce qui est esscnliel , son uni-
que raison. Vous me pardonnerez, sans
doli le , ce It-nooqe austère tlcs Amis de
la Science : leur e.vpressioii nous est
par fo i s  agréable ci salntaire.

Oui . dans TécroiiF'menl de In ni  di
valeurs morales. dans le dout e qui p ési
sur tnnl ri 'idées ¦¦, le seni moyen qui
reste ù noire disp osilion pour surv ivri
noblement , c 'est d 'rdmcr son mélier.
connaitre la joie de le relrouver chequi
tour el correspondre . autant que possi-
ble . à ses multi p le.*; exigences.

Alors.  jamais nous ne serons expnsrs
à denenir . un jour  ou l 'unire , ces grands
eniiuiit's. tinnì i'évoquais, récemment ,
ics ritlicules exploits.

Clio.
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• CYCLISME

AU TOUR DE FRANCE

Victoire tinaie cT Anquetil
Le Tour de France, la plus grande épreuve cycliste du monde, s'est termine en

apothéose, samedi après-midi au Pare des Princes à Paris. La victoire finale n'a n»
échappé au phénoinène Jacques Anquetil , qui a été,véritablement, le meilleur homme
de cette magnifique épreuve cycliste. Quan t aux Suisses, ils se sont défendus avec les
moyens du bord . Il est tres difficile pour un journaliste qui n 'a pas suivi le Tour de
juger les coureurs. Aussi nous abstiendrons-nous de tout commentai!, fantaisiste et
inexact. Nous nous contenterons de remarquer que seulement trois coureurs suisses
ont termine la grande épreuve francaise, à savoir Favre, Graser et Holcnweger doni
le classement final est plus que modeste. Le meilleur homme de l'equipe hclvétique
a été Schellenberg, mais le vaillant Max a été contrain t à l'abandon durant l'avant-
dernière étape. Quant à l'Autrichien Chsitian, incorporé dans la formation suisse il
a termine en troisième position et a été la grande révélation du Tour. Mais Christian
n'est pas Suisse. Soyons clone réalistes, le bilan suisse est fort maigre. Notre cyclisme
est vraiment en plein déclin.

Les classements
•fa Classement de la 22e el dernière étape .
Tours —Paris. 227 km. :

1. Darri gade (F) 5 li. 58' H I ' : 2. Padovan
(1); 3. Forestier (F); 4 W. Van Est ( H o l . l ;
5. Lanipre (SO) ; 6. Siguenza iSE);  7.
P. Van Esl (Hol.l;  lì. Planekaert  (B); ".
Cerami (B) ; 10. Groussard (0) : 11. Dupré
(SO); 12. ex aequo: 44 autres roureur., y
compris les Suisses Favre , Gràser , Itoteli-
weger el leur cocquipier , l 'Autrichien Chris-
tian , ainsi (pie le nia i l lo t  jaune Jacques An-
quelli, tous dans le méme tenips que Darri-
galle; 56. Morales (E)  6 li. 00' 10".

CLASSEMENT GENERAL FINAL
1. Anquetil (F)  135 h. 44 ' 42 ''.

A jt '.its de Ili minutes
2. Janssen* I B I  à 14' 56' ; 3. Christian (Au-
triche , membre de 1 équipe suisse) à 17' 20' ' ;
1. Forestier (F)  _ 111 02'.

A plus de 20 minutes
5. Lorono (E ) à 20' 17" ; 6. Nencini ( I )

à 26' 03"' ; 7. Defi l ippis  ( D à  27 ' 57 "; 8. \V.
Van Esl (Hol.)  à 28' 10".

A plus de 30 minutes
9. Adrioenssens (B) à 34' 07"; 10. Dotto

(SE) à 36' 31' ; 11. Malie (F) à 39' 34" ;
12. Rohrliach (NEC) à 42' 58'' ; 13. Pieot (O)
a 48' 26" ; 14. Louvain (F) à 54' 48" ; 15.
Bobet (Ile-de-F) à 57' 48"; 16. Planekaert
(B) à 58' 52".

A plus d' une heure
17. Keteleer <B)  a 1 li. 00' 36" ; 18. Tho-

min (0) à 1 h. 14' 18"; 19. Hoorelbeke
(Ile-de-F) à 1 li. 16' 18" ; 20. Padovan < I) à
1 h. 23' 17"; 21. To.ato (I) 137 li. 11' 32" ;
22. Gay (SO) 137 li. 13' 53" ; 23. Baffi (I)
137 h. 15' 54" ; 24 Rui _  (E) 137 li. 11' 37" ;
25. Da Silva (P) 137 li. 18' 10" ; 26. Bergami
(F) 137 h. 20' 53" ; 27. Darri gade (F) 137 h.
24' 52" ; 28. Anglad e (SE) 137 li. 28' 57" ;
29. Voorting (Hol . )  137 li. 39' 51"; 30. (tur-
heille (SO) 137 li. 43' 55" ; 31. Privai (F)
137 h. 53' 06" ; 32. P. Van Est (Hol.) 137 li.
56 ' 06" ; 33. De Jongli (Hol.) 137 58' 59" ;
34. Le Disse. (Ile-de-F) 138 li. 00' 27" ; 35.
Cerami (B) 138 li. 00' 37" ; 36. Bourles (O)
138 h. 02 ' 41"; 37. Dupré (SO) 138 li. 03'
13" ; 38. Lampre (SO) 138 li. 04' 08"; 39.
Rollami (NEC) 138 li. 04' 34" ; 40 Barone
(Ile-de-F) 138 li. 05' 15'' ; 42 Ruby (NEC)
138 li. 20' 25"; 42. Groussard (O) 138 li.
21 '40"; 43. Stali l inski  (F) 138 li. 21' 59" :
44. Slolker (Hol.) 138 li. 26' 00" ; 45 Kers-
ten (Hol. ) 138 h. 28' 19" ; 46 Pipelin (0)
138 h. 28' 37"; 47. Chaussabel (SE) 138 li.
39' 51'' ; 48. Pomlingue (O) 138 li. 43' 44" :
49. Holenweger (Suisse) 138 li. 44' 52' ' ; 50.
Bouvet (F) 138 li. 47' 13"; 57. Forre (Suisse)
138 h. 55' 53'' ; 52. Siguenza (SE) 139 li.
03' 17"; 53. Baroni (I )  139 li. 41' 02"; 54.
Morales (E ) 139 li. 43' 50" ; 55. Graser (Suis-
se) 140 /.. 02' 45" : 56. Mill ion (Ile-de-F)
110 h. 25' 53".
it Classeinen! par équipes de la 22e étape:

1. France (Darri gade , Forestier , Anqueliil )
17 h. 54' 33"; 2. I tal ie ((Padovan , Baffi ,

Baroni )  17 li. 55 ' 03"; 3. ex aequo : Suine
(Favre Christian , Holenweger) . Belgique
Hollande , Sud-Est , Nord-Esl-Centre , Ilc-d,.!
France, lous 17 li. 55' 33" ; 11. Espagne 17 |,
57' 12".
ir Classement f int i ! du chullenge internatio.
nul

1. Frane.* 404 li. 59' 08"; 2. Indie 406 1,
23' 44"; 3. Belgique 407 li. 44' 37" ; 4. Hol-
lande 408 li. 43' 11"; 5. Ouest 408 li. 50'
57 "; 6. Nor.l-Est-Cenlre 409 li. 36' 51" ; 7
lle-de-1' raiiee 409 h. 42' 51"; 8. Sinl-E.1 ,|0<i
li. 56' 58 " : 9. Sud-Ou.. . 410 li. 10' 33".
10. Suisse 410 7i. 27 ' 40 " ; 11. L-pagne Ili
li. 59' 47".
it Classement f inal  par poinls

1. Fore.slier 301 ; 2. \Y. Van Est 317; 3,
Christian 366 ; 4. Tliomin 402; 5. Anquetil
405; 6. Pieni 419; 7. Planeluierl 443; 8.
Keteleer 460; 9. Nenci ni  533 ; 10. Bativin
573; 11. Malie 578 ; 12. Padovan 593; 13.
Darrigade 608 ; 11. Def i l ippis  613; 15. Jans-
sens 647.
*&• Classement f ina l  de Ju combalivité:

I. Barone 218 ; 2. Anquetil 164; 3. Jans -
sens 126; 4. Ruby 112; 5. Nencin i 111; 6
Anglade 106 ; 7. Stali ] inski 91; 8. Queli.ille
80; 9. Privai 77 10. Stolker 70.

Pour un kilométrage total de 4686 km.,
la moyenne general e du Tour , établie sur
les vainqueurs d'élape, est de 35,208. La
moyenne generale réalis ée par Anquetil ei|
de 34,507.

ATELIER DE BOBINAGE
EDOUARD QUARROZ , SION
« La Pensée » rue des Aubépines

Tél. 2 31 75
Réparalion de tou t appareil électri que

*» J
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Journée cantonale
artistique

La journée cantonale des a-ti-tiques
valaisans aura lieu le 22 septembre pro-
chain à Sion. Nini doute que le comiité
d'organisation ayant à sa 'tète 'les toiujours
jeunes Louis Borella et Marco Donazzolo
fera ibien 'les choses, et que cette jouiimée
laissera à chaque par-ticipant urn excellenl
souvenir.

Les in __ 1.p_ i10.1_ sonit à envoyìer jus-
qu 'au 5 septembre 1957 à André DUC,
Piatta, Sion .

P. E.

Sion el Concordisi sont |.romiis
Locamo irsie en première liyne

Le dernier match comptant pour 1 asceusion en ligue nationale B, s est dispute
dimanche à Locamo. Il mettail aux prises l'equipe locale au F. C. Concordia de Bàie.
Les Tessinois devaicnt gagner par 8 buts d'écart pour esperei' encore accèder à la
catégorie de jeu supérieure. Aussi dès le début de la rencontre les Locarnais se ruc-
rent-ils à l'attaque. A la 2ème minute déjà Giulietti marqua pour ses couleurs. Puis
Santini scora mais le but fut  annulé pour off-side. Les Tessinois ne se découragèrent
pas et avant le repos Pantellini et Santini avaient porte la marque à 3-0. Tous Ies
espoirs étaient encore permis. Mais en seconde mi-temps les Bàlois se retirèrent tous
en défense et un seid but  de Quattrini vint récompenser le.s efforts des locaux. C'était
trop peu. Aussi Concordia el Sion sont-ils promus cn ligue nationale B, alors que
les braves Tessinois devront rester encore une saison en lère ligue.

L ..VANTACI*: l ) L  T E R R A I N

.Inni i i i s  encore (Ics l'inales de lère l i -
gue n oni eie auss i  dispulées.

L'avantage du terrain a etc prèdomi-
nanl. Chaque l'orma tion a battu se.s
adversaires clic/, elle , mais  a .uccombé
sur terra in  adverse.

Il a l' a l l u  recourir au goal-avérage
pour départager ces Iroi-s clubs , qui cm-
pri'ssons-iiou.s de le d i re , mé r i l a i en l
chacun  la 'promotion.

Nous  allons p lus  loin , à notre  avis,
les trois champions  de l ère l igue méri-
Icnl  chaque saison l'ascension. Le rè-
glemenl cn vigueur actuellement est
Irop du r .  On pourrait l'alléger cn ce
sens que le dernier de hi poule ;'i ii
p o u r r n i l  ronconi.er le 2ème avant-der-
n ic r  de hi l igue  nationale B ci le vain-
queur de celle renconlre j .ment i i  la
saison suivante cu serie supérieure.
C'esl d'ailleurs a i t i s i  que cela se passo

• en France pur  cxomple.

D ENORMES SURPRISES
Ces malches de liliale onl eie carac-

lérisés ensuite par le l a i t  que d'énormes
surprises onl  été cnregislrée.s.

La défaite de Locamo à Bàie ( 7 - 1 )
n 'a jamais  élé c lu i romenl  expliquée. La
victoire de Sion sur  Concordia (1-0)' a
cause un grand é lonncnient  en dehors
du Valais.  Enfin la ne l l e  v ic to i re  de
Locamo sur Concordia (-1-0 ) n 'a pus
l'ini de l'aire couler  de fencre.

Une lois encore il s'est avere qu 'nu-
ciin pronostic sflr ne peni  èlre  élabli
pour  des matches de finale.

Il  y a t r op  d ' i i i -pondéruhlcs , il y a
Irop .d'èlémeiilis cxléiicurs qu i  onl reni
en ligue dò compie'.

Non , véritablcmeiil, la logique n 'a pas
élé respeetée ces domici', dimanches.

Cesi d 'a i l l eurs  ce qui l' a i l  1 ' attrai! du
sporl en general et .du footibal'l en 'parti-
culier.

DES PROMOTION*) MERITEES
Dos surprises, imi .  des malches ehan-

ceux , oui , mais  finalement, en dernière
a t i a l yse peul-on affirmer (pie Ics prn-
mol ions  de Sion et de" Concordia soient ,
cn grande par l ie .  (Ines à une  suite de
circonslances  favorables '.'

Nous ne le crovons pa«.
Il semble bien plutòt que Locamo

élai l  la moins forte (Ics trois équi pes
en présence.

Hans  son match au Tessili face à
Sion , Locamo a gagné une  partie qu 'il
devait norn ia l cmen l  perdre. lanl a élé
gran i le  la supériorité des Sédunois. A

Sion en revanche , les Tessinois ont élé
nettement battus de mème qu 'à Bàie
d 'a i l l eu r s . lors du premier tour. A Lu-
cami), en revanche, Ics Bàlois ont joué
dès le débul  la défensive et n 'ont pas
cherche à gagner. Il élail  par consé-
quent  facile pour  le FC Locamo -de
s'imposer.

Il apparai t  donc , que les gens d 'Ou-
Ire-Gothard  onl été servii- par une cer-
l a ine  chance d u r a n t  leurs matches au
Tessin , alors que leur véritable classe
a élé séi'ieiiscnienl mise en doute à
! cxlérieur.

Toni autre a élé le comportement de
Concordia et de Sion.

B i i l l a n l e s  sur leur  te r ra in , ces deux
équipes ont  laissé ime excellente im-
pressimi à l 'ex tér ieur ;  Sion a très bien
joué à Locamo el à Ràle , alors que
Concordia n 'a pas décu en terre va-
la i sannc .

Cela e tan i , il semble bien que Concor-
dia et Sion se soient , dans l 'ensemble
de celle poule , montres supérieurs aux
hommes de l'enlrarneur Valli.

Cependant , admeltons qu 'il aurai t
fallii  bien peu de choses pour que le
classement de ces f .na-lcs soit compie-
temeli! bouleversé.

FÉLICITATIONS
Le FC Sion mérilc nos plus vives

félicitations,
Pour  la première fois dans l'histoire

du football  suisse un club valaisan
accède à la ligue nat ionale .

Cel événemenl  ipour souliailé qu 'il
a i l  élé. n 'é la i l  cependant pas attendi!
généralemeni pour celle apnèe.

D'autres clubs de la va-flée du RhOné
avaient , il  y a de cela quel ques années ,
len te  celle asccnsion que l 'on avait  fini
par l en i r  pour impossible.

Le FC Sion , in corpore , iner i te  nos fé-
lici tations.

Le corn i l e , lou t  d 'abord , cpii a fai!
preuve d 'une  grande lucidité en enga -
geanl l 'eiiiraìneur Jacky Cubi .

Cel homme, cu ef fe t , a vu clair , en
il autre;; lenncs , il a vu moderne.

La tendanee actuelle est à l 'équi pe-
speclaclc. (ie quo le public veni  voir ,
c'esl du beau jeu. Peu lui  impor le  que
Ics joueurs soienl issu.s de fendroit ou
d'ai l leurs .  Si le jeu n 'est pas de qualité,
le spectateur , qui ne l 'oublions pas,
paio , se l'end a i l leurs , ce qui n'est pas
d i f f i c i l e  avec les moyens de transpoiis
actuels.

Il  y a par conséquent deux tendances
Cini  s'a f f - ron le i i l :  posseder une bonne

L'assemblée
du F.C. Sion

renvoyée
Contrairement à ce que nous

vous avons annoncé, l'asseimibUée
generale o.dinaire du FC Sion
n'aura pas lieu mercredi 24 juil-
let 1957. En effet, et pour des
raisons faeilcs à comprendre
étant donne la prolungat imi  tic
la saison, tout n'est pas encore
prct pour cette réunion ; elle se
Mentirà donc ultérieurement. Le
lieu et la date paraìtront dans
la «Feuille d'A'vis», car il ne se-
ra pas envoyé de convoeation
personn.lle.

Xoéro

Banque Casitonale
du Valais

Sans Epargne - Pias de Capitaux
Sainis Capitaux - Pas de Travail
Oonfiez vos Economies à la B.C.V.
Sur carniet d'éipargne 2 _ %
Sur Bons de dépòt 3 'Vi. % pour

i 5 ans

Taxis Tourbillon
E A 30 CT. LE KM. »

» NOUVELLES VOITURES
. Tel. 2 27 08 1
. !
•«••••• ©•••«••©••••<.«»«oea«i

equipe  typiqiienu .il locale capable du
meilleur comme du pire ou alors for-
nici- avec des joueurs de l'extérieur une
formation sans point  faible et capable
de l'aire un champ ionnat ent ier  sans
fa ih lir.

Le corni le  du FC Sion et Jacky Gubl
ont  osé choisir la seconde solution el
ils onl vu juste.

En réunissant  les meilleurs joueur?
de l 'endroit , en l 'oceurence du centre du
Valais , et en en touran t  ces hommes de
joueurs expérimentés et doués, Jacky
( ¦u h i  a con.titué une fo rma t ion  doni
le pr inc i pal ineri te l'u t  la eonstancc
dans l'e f f o i t  el la parfai te  luc id i le  dans
le bui  à a t t e indre .

Nous avons suivi  lous les malches dn
FC Sion celte saison; jamais , les Sédu-
nois n 'ont essuy é de grosses défai l lan-
ces. Certes nos hommes onl élé più?
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ou moins cn forme su ivant  les diman-
ches , mais d'une facon generale le FC
Sion a toujours été égal à lui-mème el
s'il n 'a pas réalisé duran t  la saison de
super-exp loits , il n 'a en revanche pas
subi de déf' aillances.

C'éta i t  là l 'esscntiel et la clef du
succès.

LA VOIE EST OUVERTE
On peut esperei* main lenan t  que

l 'exenip le du FC Sion sera suivi par
les autres clubs du Valais.

Où Sion a réussi d 'autres  peuvent
aussi arriver.

Notre vceu: que nos adversaires d'hicr
fassent à lem* tour l 'effort  nécessaire
pour que nous puissions les accueillir
en ligne nationale B, pour la p lus gran-
de "loire du football valaisan.

P.A

C élai t  une douleur sombre, farouche , sauvage.
Gertrude, rugissantc, ne rcssemblait p lus à une

femme, mais à une  furie.
La f in  Iragi quc du beau Francois devait-elle

ciré attribuée à un crime, au suicide ou à un ac-
cident ?

Pour croire au suicide , il eùl fallii admellrc que
le fils Parisel , saisi soudain par le remords et se
faisanl  horreur  à lu i -mème, aura i t  eu le courage
de juger ses actes, de se condamner el d 'exécu-
ter sa propre sentcnce en mel t an l  un tenne à son
existcnce deploratole.

Mais non , le beau Frangois n 'était pas homme
à se repenl ir , à avoir des regrels , si ce n 'est celui
d 'avoir  vu échouer sa tentat ive criminclle.  D'ail-
leurs , comnie la plupar t  des scélérats , il élait  bi-
che.

Non , le beau Frangois ne s'élait pas fa i t  just ice
lui-mème.

Ainsi (pi e l 'enquète et l'examen des lieu x le
firent  constate!* plus tard , il avait trouve la mort
sans la chercher , au moment  où il s'y attendai! le
moins. Il devait f i n i r  ainsi.

Poursuivi  par le regard lerr iblc de Lucile , il
s'é ta i t  enf i l i  épouvanlé .

I'.tourdi par le sang qui lui  e ta i t  monte  au cer-
veau et bourdonnai t  dans ses oreilles , aveuglé par
la sueur qui coulait de son f ront , il ne vit poinl
quelle d i rec t ion  il orenait dans sa course vertigi -
neuse. Aigu i l lonné  par la peur , il courai l  comnie
un insensé, s a u t a n l  les l'ossés , bondissant  par-
dessus les haies et autres obstacles qui se trou-
vaient  devant lu i .

LI ne vit  poinl le Irmi béant.  Un demi-mèlre
carré de terre s'écroula sous le poids de son corps
et il se Irouva lance dans le vide.

(à suivre)
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N 'impor te , clic ii 'bésila pas. Pleine de courage ,
¦se souciant peu de la fatigue, elle bondil cu avant .

Le jour  v in t  toni  à l'ail .  Comnie Ics jours précé-
denls , le soleil s'é t a i t  leve é l ince lan l , dans un
ciel sans nuage.

Gertrude n 'é la i j  j i l u s  qu'à un k i lomèl re  du
Seuil'lon . M a i n l e n a n l  elle suivail une sorte de che-
min rura l, f ravé  dans  Ics terres , qui conduisait
à une carrière de p ierres.

Pourquoi , ar r ivée  près de la carrière , s'arrèta-
l-elle '.'

Pour resp i re r , sans do l i l e , ci essuver la sueur
qui  m o i i i l l a i l  son "front et ses lempes.

Le I ro i i  de la carrière é la i t  large el assez pro-
fond.

Sans penser à r ien ci mème sans cur ios i le .  Ger-
t r u d e  se pencha au  bord du Inn i  el regarda en
bas.

Aussi lò t , elle se rejela en arrière en poussant
un cri l iorrible.

Son visage s'élait couvert d 'une  pàleur  l iv ide ,
son regard e xp r i m a i l  l 'épouvanle.

Qu avail-e-l le vu '.'
X I X

DANS LA C A R R I E R E
Le spectacle qui  vena i t  de s'offr ir  aux  yeux de

Ger t rude  é l a i l  de nature à l e r r i f i e r  et j u s t i f i a i t  le
cri d horreur  qu elle venail de l'aire entendre.

Au fond de la carrière, un homme. couché sur
le ventre, la face con t re  terre,  g isa i l  dans une
mare de sang.

Cel homme resp i ra i l - i l  encore ? X 'é la i t - i l  déjà
p lus qu 'un cadavre  '.'

Gertrude se f i l  ces i lcux questions lorsque. re-
venue un peu de sa f r a v e u r . elle pul  réfléchir. Elle

etai t  pressee, mais elle oublia comp lètement com-
bien il était  impor tant  poni * elle de rentrer au
Seuillon avant  qu 'on ne se flit apercu de son ab-
sence.

Quel que chose d 'irrésist ible , une force at t ract ive
puissante , I 'a r rè la i t  au bord de cette excavation ,
de cet ahimè creuse par la main des hommes.

M a i n l e n a n t , la curiosile s'é tai t  emparée d'elle ;
elle avait  vu , ell e voulait voir encore de plus près.
Peut-ètre connaissait-cl le ce malheuréux ? Une
sorte de fasc ina l ion  é t range  l'attirait dans la car-
rière.

Et puis , les ètres Ics moins bons , les plus dé-
gradés , Ics plus pervers peuvent  ètre parfois , sai-
sis d 'un sentiment de pitie.

Si l ' i n d i v i d u  exis ta i t  encore , ne devait-elle pas
essayer de le secourir ?

Elle tourna autour de la carrière et arriva à
son entrée , dont elle descendit la pente douce sil-
lonnéc de profondes ornièies. Elle se trouva bien-
tót en 'présence de 'l'homme. Sur la parlie visible
de sa tète , on voyait l'extrémité d 'une liorrible
blessure.

Il e t a i t  sans mouvement.  Sa casquette avai t
roulé à quel ques pas de lui. Il é tai t  vètu d'un pan-
talon de t reillis et d'un veston d'étoffe légère.

Gertrude vit  tout cela. Aussitòt  ses traits se
décomposèrent et olle sentii  passer en elle com-
me une barre de ter. Elle eut une sorte de rugis-
sement et elle se preci pita sur le corps immobile
en criant :

— Francois ! Francois !
Elle lui souleva la lète. Le contact du froid la

fit  frissonner. Elle ne put d'abord voir les traits
du visage souillé de terre que le sang avait dé-
layée. Le corps é ta i t  laide. Elle eut l'extrème cou-
rage de le tourner sur le dos. Puis , avec son moii-
choir , elle essiiya la figure.

Alors le doute ne l'ut p lus possible. C'était bien
Francois Parisel , son aman t , un  cadavre mainte-
nant.

Elle le contempla un ins tan t  avec un regard
de folle. Ses cheveux se bérissèrent , un tremble-
nient nerveux secouait tous ses membres, sa bou-
ehe s'élai t  horr ib lement  conlractée , ses yeux
mornes , fixes comme eeux d 'une figure de ciré ,
restaient  secs.

Enf in , elle potissa un cri a f f r eu x , quel que cho-
se qui ressemblail à 1111 hurlemenf de bète fauve ,
et elle se rotula sur le cadavre , en s'a r rachant  les
cheveux , en poussanl des plaintes et d 'effroya-
bles gémissements.

^
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1/ lysoriii.iMi agricole du Valais à Loye
ti. congrès d'agriculteurs esl par dcfinition une réunion où l'on parie poireau ,
. fumicr , cochylis ou impòt. L'assemblée des délégués de l'Association agricole
¦f jlais est encore bien autre chose. On y apprend à connaitre de petits coins de

_ -j ,vs depuis la structure géologique du sol, la sylve, la flore, jusqu 'à son histoire
$011 K*1-'- ' '

d ctlle de ses habitants.

fette année , c'était au tour des villages du coteau de la commune de Gròne.

Depuis le belvedére de « chez Sylvain » à Ytravers, les versants du Val de Réchy

'ratrisés de dévaloirs offrent à l'observation la structure géologique du mont, que

t 'eni le vénérable cure Rouillcr. Il y apparait une carrière dans un filon quartzique

¦Ioni un conseiller, M.Bruttin , apporte dans ses bras un échantillon du plus beau noir

¦oli U a le velours d'un marbré somptueux. Au développement démographique de
. c0-imune, exposé par le président lui-mème, ìM. Gillioz, dans son aimable discours
, reception, s'ajoute le complément historique des villages depuis l'epoque romaine

tali on a découvert des monnaies, jusqu 'à aujourd'hui. Il est fouillé par le président

j i la Société d'agriculturc de Gróne, M. Arbellay René.

Le sermon , sous l'auvent ajoute avec bonheur à l'antique chapelle de Saint-Jean-
Baptistc , est l'occasion pour le révérend cure de donner un cours sur l'agriculture

vue par Ies pcnseurs et couchée dans les textes sacrós et profanes et, en; homme de

bon goùt , de préscnter aux connaisseurs de beaux exemplaires de l'art populaire

valaisan, des croix de chemin ouvragées et peintes de la main de vrais artistes paysans.

C'était la journée ile I agr ico l ture  vaiai-
«mie. puisque l'Association consl i tue la
lofii 'lé Jc ',ase ''" l'organisat ion agricole
JII Valais r.iniaiiil.

[,r temp s pluvieux n'a pas tarde de se
nrl trf à la raison à l.rrivée des cars sur
|j place il" r iun ì  v i l lage ile Loye.

|.c premier acle est l'office divin célé-
|,ri' par le Ibi cure de Clóne , M. Roni l le r ,
ri -haute (messe royalle ile Din.ioni)  par
un troupe iinprovisé ile fidèles sous la lia-
iiirl lc (l' ini ( l i r ee t eu r  qui n 'est aut re  que
|, presiti-il i (le llu commun..

Dans son sermon , le vènere pas teur  ilit
liicii la p laee (le préi l i lect iou que Dieu a
Juiiiié à l'a.rioi-lture. Lorsque J.-C. multi-
plie Ics p aius. lors.|n 'iÌ change l' eau en vin
d lorsqu 'il pari e ile la vi gne et des bre-
liii , cu sigliifie le beau róle de l'agrici ' ltu-
[f.

[il la messe est suivie ile la mul t i plica-
tion ile la Malvois ie . l iougeois ia le  qu'aooom-
pigneut les paro-Ics du dis t ingue président
de la commune, M. Alf red  Gil'loz. Il se dit ,

et cela avec une lég i t ime sat isfact ion , heu-
reux ile présenter un coteau qui revient à
l'ag r i cu l tu re , après de longues année-s d'a-
bandoli et des villages qui revienneut  à la
vie après avoir risqué de somlirer dans la
mine. Il en féilicite le com p étent et dyna-
mi qiie président  de la société locale d'agri-
col ture .  M. René Arbellay,  i n s t i t u t eu r  qui.
depuis 12 an_ , Inibite Loye avec sa famille
et qui pendant  cette p ériode n'a eu de ces-
se que le problème de la terre. Son exposé
déiiiograp li'i que est for t  intéressant  : le. 4
villages de Loye , Itravers , Er.lasson et
Dai-liet comptaient , en 1880, 350 person-
nes. En 1930, elles ne sont p lus que 100,
c'est que les petits agr icul teurs  t rouvaient
aux usines de Chi pp is uu gain accessoire ,
abai idoi inaient  la montagne  pour se l' ix.-r
en plaine , fante  de inoyens de communica-
tion. La route est vernile en 1945 et .aujour-
d'hui, Gróne qui , en 1900, comptait .11 ba-
b i t au t s . en recence niaiii tenant 1800, dont
la moitié réside en montagne.  La culture
de la fraise et ile l'abricot leur donile un
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Slip pour homme, colon blanc, 2 x 2 .  . . 1.80 j|j

Maillot pour homme, sans manches, 2 x 2 .  . 2.50 p|

; •. Chaussettes pour homme, nylon mousse, |P
unies ou rayées 1.95 jfòj

B.-etelles pour homme, marque « Hercule » . 2.95 £"Ì

Ceinture pour homme, en cuir brun ef beige 1.50 E£§

Cliemises polo pour homme, unies, en fous ||j
coloris 7.95 jE

Chemises polo pour hommes, écossais en |S|
divers dessins 9.90 |||

Loup de mer pour garqon, se fait en rouge pi
V ou bleu 2.50 K$

Parap luie pour homme, au prix sensationnel pjde 7.95 H
Sestriere pour homme, manches courtes, co- j|||

t ton, divers coloris . 5.50 |5|
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A louer à la iute du Pe-
tit Chasseur, à Sion
Bàtómenit « Les Ciga-
les • 2_me étage

appartement
de 4 pièces. To-ut con-
fort.

S'adresser chez U. Ma-
¦they, co-iioìerge des éco-
les, Sion, ou tél. 2 25 85.

A vendre

AJ.S.
500 cm3, 10.000 km. sans
acciderut, en parfait était.
Payé 3.700.—, à céder
pour 1.700.—.
S'adresser sous chiffre
K. 11508, à Publioitias,
Sion.

A louer

appartements
de 4 pièces, tout confort
à proximité du oenitre
de la ville.

Règie Immobilière Char-
les Bomvin. Tél. 2 35 01.

A vendi, e :

agencement
de magasin

texti'le à prix avanta-
geux.
Offres écriites sous chif-
fre P. 9020 S., à Publi-
citas, Sion.

A vendi.

1 buffet
de cuisine

simple, fr. 50.—.
S'adresser à M,n_e Bla-
ser, 3, av. de St. Fran-
gois, Tél. 2 38 49.

Cor Saure .
21 places, en parfait
état , ébamt encore ac-
tuellement au service
des postes, sièges cuir,
à vendre. Véritable oc-
casion.
Pour .enseigraements,
s'adresser par écrit sous
chiffre P. 9025 S., à Pu-
blicitas, Sion.

Maculature
A vendre toutes quan
tités. S'adr. à l'Impri
merie Gessler, Sion.

gain intéressant et est à la source de cet-
te revie qu 'on se plaìt à contenip ler dans
les 4 villages du mont.

A I t ravers , la p iote bien dans le sty le
villageois et ar t is t i que décorée et aiiimée
ile devises en patois a nom «Chez Sy lvain - .
On s'y enteud à servir une bornie radet te
au f romage d'Orsières. L'ambiance  joyeuse
du cercle des agricmlleurs ne se .aisse
troubler par aucun discours.

Ici , l'on mange et boit bon et puis on va
à lu maison d'écolc pour .

La partie administrative
Elle est prési.lée par M. Clavien , prési-

dent de l'association et bourguemestre  de
Sion. D'abord , bonneur aux présents  ; il sa-
lile les autor i tés  coiiimuiiales , M. le R.l cu-
re, M. Nicollier de Clia teauneuf  et les délé-
gués , puis excuse quel ques absents , M.
Lampert , conseiller d'Etat , M. Perra udin,
chef de la s ta t ion d'essais , et M. Carni.o,
chef tle la centrale des f ru i t s , tous retenus
en Al lemagne par des essais de bit te contre
le gel au moyen de broui l lard ar t i f ic iel .

Le tour d'horizon présidentie] passe par
les dé gàts du gel , il coii .t_t . que les vi-
gnes américaines ont la vie raccoureie à
20 et au maximum 25 ans.

Dans le domaine fiscal , il est urgent , dit-
il , de reviser l'art. 26 et porter  la iléfalca-
tion sur le revenu agricole à 45%.

L'organisation professionne-lle dans l'agri-
culture n'est pas suff.i_atnin.nt poussée ,
trop de vignerons , entri* autres, restent cu
ilehors (le toute organisation. Ce n 'est .pie
par le nombre qu'un syntlicat peut appuyer
ses reveu.lica 'tioiis.

Les a l l o c a t i o n s  famil iales ont été votées
par le Grand Conseil , les agriculteurs en
sont bien heureux.

Les diff icul tés  financières actueilles ont
fa i t  l'objet d'exposés dans d i f fé ren t s  mi-
lieux par le t-rès comp étent d i rec teur  de
notre  banque cantonali., M. Oscar ile Chas-
tonay. M. Clavien ajoute que Ies ventes à
temp érament son t une source (le bien des
diff icul tés  financières de nos villageois.

Du problème routier , te paysan voit su.
tou t  les iiicoiivénients (les grandes artères
(levenues oa.se-cou et des pourvoyeuses ile
poussière.

M. le Dr Wuillouil , secrétaire de l'asso-
ciation agricole , remercie M. Clavien au
noni des a ssistants. Il fa i t  ressortir les qua-
lités de volonté lil u président  Clavien et
profi te  d'af f i rmer  que seule la force de cà-
ractère fai t  l'homme dans toute la force
d u terme.

Les concours
Chaque année l'association orgnnise un

ronrour.- en allernant lei divisions de 1 ac-
tivité agricole. Cette année e était un con-
cour. de tenui- de ferme, y compris soin au
bétail  et enjoliivé par 1 ut l ra i t  qu y apporti-
la décoration florale. Le jury élait  compose
de M. Cappi , vélériiiair.- cantonal , et M.
Robert Valotton.

Le.-* résultats de ce concours paraì t ront
dans le Valais agricole. En 1958 re sera un
concours de culture. industri.Iles, fraise et
abricot.

M. Kolly, président de la commission
d'arboriculture, donne Ics résultat. du ' con-
cours de culture, fruit ièrcs et fa i t  des remar-
ques fort judicieuses sur Ics planlations ,
trop serrées, trop denses et ile manque de
propreté au sol.

Le grand prix Laclie est at tr ibuì* ù M. et
Mine Gaston Mariétod de Nendaz , qui se
font applaudir  et nous les félicitons.

Présentés par M. Michel Dubuis les
compre., et le bud get sont approuve., avec
félicitat ions.  M. le Dr Wuillouil s'attiri* des
conip linieiits pour la tenue agréable et ins-
trucl ive du « Valais agricole », journal offi-
ciel de l 'Association cantonale.

Au sujet di* la décoration florale le Dr
Wuil loui l  fél ici te  Ics habi tants  ile Loye
pour 1 .mbellissement qu 'ils donncii t au
village par les rocailles flcurics, les balcoiis
de géraniums et constatati! le réel progrès
dans la propreté de nos villages et de nos
bourgs, il déplore par contre le désordre qui
règne dans certains cimelières qui ne sont
plus digues de leur destinatimi .

Une proposition de M. Morreii il'appuyer
à Berne la nomination de M. le Dr Arnold
au poste de chef de la section federale de
t'agriculture. a trouve les sympalhies de
l asscmblée.

M. Gay, président de In société d liorti-
cinltiire et de pomolog ie, expose avec tonte
sa co-mpétenre l'état des culture, et les
progrès (ini s'y sont réalisés.

Un exposé magistral
de M. René Arbellay

sur l 'histoire de la regimi rlóturait cette
journée réussic à lous poinls de vue. Le
lexte integrai paraìtra dans le « Valais agri-
col e ».

L'Association agricole du Valais est en
bonne forme et en bonne voie. Que lcs 'pou-
voirs publics répondent un peu plus dil i-
gemment aux justes revendications des
agriculteurs. Ils sont vite satisfaits.
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A louer a ]©une mena
se Sioigneux -un

appartement
de 4 pieees _ , tout can-
forlt , en-tièremenit réino-
vé. Libre itouit de suibe
ou à conveniir.

S'adr. à Max Schaer,
14, rue chi Scex.

Chambre
à coucher

d'oeoasion, noyer, com-
plète, avec armoire 4
portes, à liquide, pour
Fr. 1000.—.

J. Métrailler - Bonvin,
Meubles, rue de 'la
Dixence, Sion.

Poussines
A vendine poussines Le-
ghonn, lourd es 5 mois,
12 fr. p., 4 m. 10 fr . p.
Sante garantie. Echange
vieiiles pou'les.

Rémondeulaz Albent, St-
Pierre - de - Clages,
tél. (027) 4 73 27.

Jeune homme
16 ans, aya-nt tei*rn_né
l'école, s'intéressaret à la
mécanique, cherche em-
ploi dans garage ou au-
tres, comme manceuvre
ou év. aide dans maga-
sin.
E_rire sous chiffre P.
20715 S., à Publicitas,
Sion.

__¦_______¦___ ¦ ¦ ^̂ «raraw- -̂q-aMBMi-fflai

A louer ou à vendre

LOCAUX INDUSTRIELS
(évent. Dépóts)

2 ateliers de 400 et 450 m2, proximité gare elt 'ligne du Simplon, confor-

me à ila loi fédéira'le sur les fabriques. Main-d'eeuvre à disposition.

Eorire à Publicitas, Sion sous chiffre P. 90_ 9 S.

KURT Wĵffl BCI.SEL

Tel. 2 38 38 SION « le Stade »»
Votre installateur électricien

moulin à café _ , appartement
Je vends : On cherche à louer un A louer

, . - - ¦• -• » -  petit

M-arque BENZ avee por- OppartCment 
^ % eonstruotion

te-sa.het. En bon etat. pour date a convenir. 1953 Fr 190 
Chiffre P. 3565 A., à Pu- S'adresser au Bureau du
blicitas, Sion . Journal sous chiffre 404. Tél. 2 29 88.

: Articles du ler Aoùt :
<

? Ile plus grand choix de FUSÉES, <
; LAMPIONS, DRAPEAUX, ,
> se trouve au ]
1 BAZAR « Ali-Babà » ;
', A. REVAZ - Avenue de la Gare <
I SION !

La journée de Loye a été une ri-ussite
que les organisateurs en soient renierciés
et principalement M. Arbellay, président
de hi société de Gróne. L'association agri -
cole est une force pour le pays, qu 'elle vive.

Ce.

Communiqué
important

aux viticulteurs
Le voi du papillon de la vi gne de 2e ge-

neration a atteint sou maximum ce. jours
derniers. On constate artuellenicnt de la
ponte et également Ics premières perfora-
tions. Le moment de traiter contre ce rava-
geur est donc venu et nous reconiniandons
aux producteurs de prendre. toutes leurs dis-
positions pour bitter contre ce parasite dès
le samedi 20 juillet 1957.

Ils uti l iseront a cet effet un de. insedici-
des rciomniaii i lés lors du trai tement  contre
la première generation , soit :
— esters phosplioriques du type Parathion ,

Malathion ou Diazinon .
— inseeticides organi ques du type Nirosan

ou DDT ou Diptcrex.
— -produits 'combine..

Pour reux qui choisiront les esters phos-
plioriques il serait préférable de se servir
de produits contenant un acaricide pour bit-
ter siniullanéiiieiit  contre les acarieus. Nous
rcconiiiu -iulons également d'ajouter à la
bouillie inseetieide des fongicides usuels
pour bitter contre l'oidium et le inibii.111.

Station cantonale de la protection
des plantes : M. Luisier.

LA FEUILLE D'AVIS DU VALAIS
est le journal de la capitale du Valais



• CYCLISME

L'Omnium international
et le premier Grand Prix

de Sion
• Le ler septembre se dérouleront à Sion, le 3ème OMNIUM S
2 INTERNATIONAL PROFESSIONNEL et le 1 er GRAND PRIX DE SION %
X organisés par le Cyclophile sédunois sous le patronage de la «Feuil- S
2 le d'Avis du Valais ». •
2 Ces importantes compétitions verront la participation de 3 J
2 champions du monde : Messina, 5 fois champion du monde, Kubler, •
• ex-champion du monde et van Steenbergen, l'acfuel champion du •
• monde, ainsi que l'equipe suisse du Tour de France avec Christian, 2
2 la révélation extraordinaire de ce récent Tour. 2f •••••••••••••••••«••••••••••••••••••••••••••••«••••••oo«e«

Martigny - Champex
'CLASSEMENT

1. Be_o_t Werner, Lucer-ne, 1 h. 06' 53
¦ZI km. 780) ; 2. Ja__l_ Erwin, Zurichi, 1 h.
06' 53 ; 3. Itein Mein_i_d, Uniteràgeri, 1 h.
60'53 ; 4. Gd_lgei- Hans, Berme, 1 h. 07'33;
5. Pefaud Rjaphy, 1 h. 07' 33 ; 6. Jaccoud
Aindlré, Lauisanne, 1 h. 07' 55 ; 7. Héditiier
Ai-todne, Savièse, 1 h. 08' 22 ; 8. Cordey
Loudis, Lauisanne, 1 h. 0822 ; 9. Epkuey
Ghantes, Siemre, 1 h. 08' 27 ; 10. P__m__ea_-

Gaston, Vallorbe, 1 h. 09 4 ; 11. Luisier
Jean-, Mantigny, 1 h. 09' 06 ; 12. Buirgi Re-
né, Lausanne, 1 h. 09' 11 ; 13. Petten J.-
Olaude, Veivey, 1 h. 09' 36 ; 14. Nicod Mar-
cel, Lausanne, 1 h. 09' 36.

Ecoles de la ville de Sion

L'equipe suisse
à Moscou

Pour célébrer le 25e anniversaire  ile la
Fédération internationale de baskctball
amateur, un tournoi in ternat ional  se dis-
puterà à Moscou 11 aura comme cadre , le
I l le  fest ival  ile la jeunesse.

Ali terme du troisiè-me et dernier stage
d'un vvenk-end au staile du Bout du Monde,
à Genève , nous polivo ns vous donne. Ics
nonis des douze heureux séectionnés :

Currat , capitaine, Bonjour , Difore l , Fil-
licita/. ,  Riethauscr (U.G.S.l Dclapra z (Lau-
sanne Basket), Dcluz , Gremaud (Eloile Sé-
.ber . in ) . Dolimi - (La Chaux-de-Fonds), Rolaz
(Sanasi, Zinder  (C.A.G.). Reniplaeanl:  Fon-
jallaz (Eloi le  Sérberon).

L équipe sera aceompagnée ile MM. Pe-
tl i inenta , chef de délégation , W inklcr , en-
Iraìneur , Pfeuli , arbitri '  in ternat ional  et
Abranioviez , inv i t e  d'honneur du cornile
do'rganisation en sa qual i té  de membre fon-
(laleur ile la F.I.B.A. Quitlant Genève-
Cointrin, le samedi 27 au inal i l i , noire , dé-
légation arriverà le mème .soir a Moscou
après escale, a Zurich et Piagne.

Les pays suivaiils ont a.surés leur partici-
pation au tournoi. II s'agi t de: Ang leterrc ,
Bel gi que. Ital ie , Indes , Liban; France, Po-
logne , Roumaiiie, Trbéeoéloviiquie , Allema-
gne ,Egvpte, Syrie, Chine et URSS.

LA FEUILLE D'AVIS DU VALAIS
est le journal de la capitale du Valais

D 'un jour...
...à l 'autre

MARDI 23 JUILLET 1957

Fétes à souhaiter
SAINT APOLLINAIRE , MARTYR.
— Apollinaire, originaire d'Antio-
che, f u t  consacré évèque à Rome par
saint Pierre qui l'envoya précher
l'Evaiigile à Ravenne. Les nombreu-
ses conversions qu 'il y faisail le
désignèrenl rapidement à la haine
des idolàtres. Apollinaire f u t  d'a-
bord arrèté , torture puis chasse de la
ville. Revenu à Ravenne après plu-
sieurs années d'exil il f u i  de nou-
veau soumis à de multip les tour-
ments et mourtit peu après des suiles
de ses blessures.

Anniversaires historiques
1891 — Arrivée de la flotte frati-

finse à Kronstadt.
1911 — Mort du célèbre médecin

Nélaton.
1914 — Ultimatum de l'Autriche à

la Serbie.
1946 — Mort de Ramsey MacDonald.
1951 — Mort du maréclutl Pélain.
Anniversaires de personnalités
L'empereur Hailé-Sélassié a 65 ans.

La pensée du jour
«7/ est par fo is  moins admirable d' u-
ser de son pouvoir que de se rclenir
rf ' .ii user ». Henry de Monlherlant.

Evénemenfs prévus
BAYREUTH.  — Ouverture du Fes
tival (jusqu 'au 25 8.).

MERCREDI 24 JUILLET 1957
Fétes à souhaiter

SAINTE CHRISTINE , VIERGE ET
MARTYRE.  — Urbain , pere de
Christine, était vers Van 300, gou-
verneur de la ville de Tur, en Tos-
cane. Quand il appril que Christine
venail de se faire chrétienne , il en-
tra dans une violente colere et la f i l
déchirer avec des ongles de fe r ; mais
un auge la guéril miracideusemenl de
ses plaies; alors, il la f i t  jeler avec
une pierre au coti dans le lac Bolse-
ne : mais Chrisline réapparut peti
après suin e et sanie sur le rivage.
Urbain en mourtit de rage. Un nou-
veau gouverneur la supplicia à san
tour; en vaiti. Puis un troisième.
Liée à un poteau , Christine eut le
corps percé de flèches et recut enf in
la couronne des martyres.

Anniversaires historiques
1803 — Naissance d 'Alexandre Du-

mas pére.
1856 — Naissance d'Emile Pica rd.
1929 — Signature du Pacte Briand-

Kellog.
1944 — Liberation de Liiblin.
Anniversaires de personnalités
Heslier de Boislambert a 51 ans.

La pensée du jour
« L'orgueil et la vanite soni des enne-
mis doni on ne connail la force que
quand on leur a déclaré la guerre i>.

Saint Augustin.

Evénemenfs prévus
STRASBOURG. - Ouverture de
l'Exposilion : « Les églises de Fran
ce reconstritites ¦> (jusqu 'au 18 8J.
SCHEVEN1NGUE (Hollande) . -
Congrès international de médecine
propliylaclique (jusqu 'au 29 7.).

PALMARES DE L'ANNÉE SCOLALE 1956-1957
Cinquieme classe francaise

Instiituteur : Joseph Schalbetter
Angedoz Bernard , b. ; Berthouzoz Ro-

ger, a. b. ; Burer Guy, a. b. ; Carroz An-
dré ; Carruzzo Michel, ib. ; Chapatte Pier-
re, b. ; Charbonnét Gabriel ; Demo-nt
Jean-Charles, a. b. ; Frass Antoine, b. ;
Gaspoz Etienne, t. b. ; Gay Raphael, It. b. ;
Grand Philippe, -t. ib. ; Gravina Giaony,
t. b. ; Haeffliger Pierre, a. b. ; Heumann
Didier, :t. ib. ; Jacquod J_an-Berna_d , a.
b. ; Jeker -Bernard, it. ib. ; Jeker René, a.
b. ; Kamerzin Guy, b. ; Keller Max, t. b. ;
K-uchier Henri, t. b. ; Kummer Pascal , b. ;
Laub Jacques, t. b. ; MJatihey Frangois,
t. b. ; Maye Obartles-A_beir-t, b. ; Mi'chel-
lojd. Dominique, b. ; Micheloud Hervé ;
Monney André ; Pfe_fer_é Jean-Marc, b. ;
Pugin Claude, b. ; Rey Philippe, a. b. ;
Roch Michel ; Roch Pierre-Alain, .. b. ;
von Schal'len Guy, b. ; Qchenk.1 Jean-
Louis, h. ; Schmid Daniel, 'a. b.

Cinqui -ine classe frangaise
Instituteur : Jos. Gaspoz

5me année
Aliet Jean-Pierre, a. ib. ; Angeloz Gas-

pard , h. ; Baechler Michel, a. b. ; Buhagar
Roland ; Clausen Bernard, b. ; Dayer
Jean-Bernard, a. b. ; Exquis Jean-Etien-
ne, a. b. ; Favre Pierre, ,b. ; Gatj tlen Pier-
re -André, t. ib. ; Jean Michel, t. b. ; de
Kalbermatten Christian, it. b. ; Pillonel
Bernard, t. b. ; Pitteloud Gabrieli , a. b. ;
de Preux Nicolas, -t. b. ; Prince Pierre, t.
b. ; Reuse Michel, t. b. ; Robe. t-Tissot
Bernard , it. b. ; Se_mier Arm'arid, b. ; Sier-
ro Charl-es-Antoine, !t. b. ; Tiitzé Frangois
bien.

4me année
Gay Bertrand, t. b. ; Gay Marcel, a. b. ;

Gaillard Jean-René, b. ; Glassey Jacques
t. b. ; Glassey Jean-Michel, t. b. ; Guénet
Martiall, b. ; Mayoraz Pierre-Aintii-é, a. b. ;
Micheloud Régis, b. ; Nanchen Jean-Ma-
rie, t. ib. ; Pralong Jacques-Albert,*, 'b. ;
Puballaz, Pierre-Alain, t. b. ; Rappaz Jean-
Maoiriee, t. ib. ; Rossier Gerard, a. b. ;
Rossier Jean-Jacques, b. ; Thomet Char-
les-Albert ; Werlen Henri.

Quatrième classe
Instituteur : P. Forclaz

Arlettaz Jean-Marc, t. b. ; Baumga.taer
Guy, b. ; Oretton Maurice, ib. ; Debons
Gaston ; Donnet Jean-Philippe, t. b. ; Du-
four Pierre-Marie, t. b. ; Fauchère Jo-
seph, t. b. ; Follonder Gerard , t. b. ; Gat-
tlen Jean-Michel, t. b.; Genolet Albert, b.;
Granges Serge, ib. ; Lovay Michel, rt . b. ;
Lovey Gerard, t. b. ; Loye Pierre-'Lucien,
t. b. ; Luyet Michel, a. b. ; Mei-ter Gil-
bert , t. b. ; Monney Frédy ; Mora Ber-
nard ; Mutter Gerard , a. b. ; Pfefferlé
Pierre-<Antoine, t. b. ; Pi Daniel, b. ; de
Preux Bruno, t. b. ; Proz Jean-Claude b.;
Quennoz Michel ; Rebora Jacques, b. ;
Reichenbaeh Serge, a. b. ; Reynard Ga-
briel, t. b. ; Roduit Jerome, t. b. ; Rossier
Roger, t. b. ; Rudaz Michel ; Salamoiare
Roland, t. b. ; Sauthier Raymond, a. b. ;
Seppey Raymond, t. b. ; Siegenlthaler Ro-
ger, t. b. ; Volet Jean-Claude, t. b. ; Wen-
ger Frangois, t. b. ; de Wolff Louis-Mi-
chel, t. b.

Quatrième année
Instituteur : M. Dubuis

Aotis Raymond, a. b. ; Antille Alphon-
se ; Bardi Michel ; Berclaz Frangois, b. ;
Bonvin Pierre-Michel, t. b. ; Broecard
Clément, a. b. ; Buhagar Robert ; Carron
Michel, bien ; Comazzi Damien ; Comina
Claudy, a. b. ; Deslarzes Alain, b. ; Don-
net Pierre, b. ; Evéquoz Jean-Christophe
t. b. ; Gaillard Yves-Lue, b. ; Gollut
Christophe, t. b. ; Grand Yves, a. b. ; Hae-

fliger Gaston, a. b. ; Imboden André, t.
b. ; Inaebnit Jean , b. ; Jordan Henri, b. ;
Jordan Michel-André, a. b. ; Klaus Mi-
chel ; Learco Nodari ; Maag Meinrad , t.
b. ; Métrailler Michel, a. b. ; Moix Daniel
b. ; Moreillon Jean-Paul , b. ; Moulthon
Bernard , -t. b. ; Nanchen Dominique, it. b. ;
Perraudin Michel, t. b. ; Pugin Georges,
a. b. ; Rebora Blaise, b. ; Revaz Jean-
Marc, t. b. ; Rielle Frangois, t. b. ; Sarbach
Jean-Claude, b. ; Schenkel Paul-Albert,
a. b. ; Sierro Jean-Marc, t. b.

Troisième année frangaise
Instituteur : J. Bonvin

Aymon Jean-Philippe, t. b. ; Bale-t Geor-
ges, t. b. ; Berset Michel, a. b. ; Berthou-
zoz Micheli, a. b. ; Bovier Jean-Marc, a. b.;
Bonvin Jean-Claude ; Carthoblaz Jean-
Claude, a. b. ; Cotte. Pierre-Gerard , It. b. ;
Couiturier René, a. ib. ; Dayer Pascal , t.
b. ; Debons Jean-Michel, a. b. ; Dussex
Jean-Claude, 'a. b. ; Favre Gerard, a. b. ;
Geiger Pierre, a. b. ; Gillioz Pierre, t. b. ;
Julen Eric, t. b. ; Lovay Jean-Marc, b. ;
Michellod Jean-Philippe, a. b. ; Mudry
Bruno, it. b. ; Mudry Jean-Paul, t. b. ;
Mudry Pierre-André, a. b. ; Panchard
Pierre -.ndré, b. ; Pfammatter Jean-Pier-
re ; Roch Guy, b. ; Rossier Claude, a. b. ;
Sarbach Stéphane, t. b. ; Sixt Yves, t. b. ;
Tavennier André ; Verasini Mario, a. b. ;
Welti Jean, t. b. ; Werlen Chri_tophe, b. ;
de Wolf Henri, it. b. ; Zen-Ruffinen An-
toine, -t. b. ; Zimmennann Benoit , b.

Troisième classe francaise
Instituteur : J. Pralong

Andenimatten Jean-Pierre, t. b. ; An-
thonioz Jean-Bernard, a. b. ; Braun Pa-
trick, t. b. ; Broecard Paul, a. b. ; Capponi
Sandro, t. ib. ; Clapasson Jean ^Marc, a. b.;
Courtine Jean-Marc ; Dubuis Jean-Bap-
tiste, t. b. ; Ebìner Jean-René, t. b. ; Fauth
Guy, b. ; Favre Daniel, a. b. ; Gatti Clau-
de, b. ; Gaillaid Claude, a. b. ; Gianadda
Bernard, b. ; Gianiadda Clause-Alain, b. ;
Hallenbai-ter René-Marc, b. ; Hess Jean-
Charles ; Hofmann Marc-André, a. b. ; de
Kalbermatiten Nicolas, b. ; Knupfer Jean-
Claude, a. b. ; Lugon Charles-Henri, it. b.;
Maret Jean-Michel, a. b. ; Mouthon Jac-
ques, b. ; 'Piatti André, a. b. ; Piccot Mi-
chel, t. b. ; Pitteloud Pierre-Alain , t. -b. ;
Pont Daniel-André, b. ; Robyr Alain, t.
b. ; Schenkel Charles-Henri, a. b. ; Sierra
Frangois, 4. b. ; Titzé André-Philippe, a.
h. ; Travellétti Pierrdt, t. b. ; Vadi Marc-
André, 'b. ; Wiedmer Alain , a. b. ; Wi_ th-
ner Jean-Mane, It. b. ; Wirthner René, b. ;
de Wolff Jean-4Marc, b.

Classe de 2me et 3me annee
Instituteur : René Sartoretti

3me année
Avert Serge, b. ; Coudray Claudy, t. b.;

Crittin André-Bernard, b. ; Evéquoz Jean-
Yves, b. ; Ferrerò Charly, It. b. ; Fournier
Guy, b. ; Gaillard Gerald t. b. ; Locher
Gerald , b. ; Lorétan Edwin, b. ; Loutan
Bernard, a. b. ; Rcessli Christian, t. b.

2me année
Bagai'ni Michel, t. b. ; Bonvin Benoit ,

t. b. ; Comazzi Roger ; Delgrande Pierre-
Henri , b. ; Ferrerò Philippe, t. b. ; Follo-
nier Jean-Georges, a. b. ; Fornage Jean-
Elie, t. b. ; Gaspoz Laurent, t . b. ; Guénet
Christian ; Haenni Gaston , a. b. ; Jost
Jean-Jacques, t. b. ; Julen Jean-Michel,
b. ; Kalbfuss Jean-Pierre, b. ; Maag Phi-
lippe, t. b. ; Masson Laurent, b. ; Monay
Jean-Maurice, t. b. ; Pitteloud Frédéric ;
Pittier Raymond, t. b. ; Rossier Jean-Paul,
b. ; Solioz Gabriel ; Théler Bernard , b.

(à .uivre)

Joyeux départ
Sanieui 'JO juillet , le bleu esl aujour-

d'hui la couleur  dominante. Grand
branle-bas à la gare: ile loutes parts
arrivent, rayoniiaiiles, des éclaireuses
chargées jusque par-dessus la tète de
sacs iiiinieiises et rebondis. Ce ne sont
que rires, amicales inlerpel latkm s, joie
di* se i'etroiiver après de brèves va-
cances , interrompues — pour les p lus
jeunes du moins — en l'honneur du
Jamboree.

Les cheftaines font  l'appel et t l i s l r i -
buenl à chacune son éti quetle por tant
le noni , le ninnerò el l 'adresse du camp.
Quel ques mamans foni à leurs filles de
suprémes recoinmaiKlalions : « N'oublìe
pas de changer de chaussures si tu e.
mouillée » — « Tu mettras des vète-
ments chauds » — « Pense à nous ecrire
toni  de sitile - — D'autres jugent p lus
p iudenl  de les recomniander personnel-
lement aux C.P., aux cheftaines:  « Vous
vi'illercz bien .sur elle , elle est peureuse,
elle est delicate , etc. » Les pères, (ces
fa rceurs !) Ics rassuient à leur facon :
« T'en fais pas pour ta fille ! Si elle
n'est pas rentrée pour l'école, en sep-
tembre, on saura que quel que chose
n'a pas joué ! »

Des questions s eparp i l lcnl  : « 1 a-t-il
au moins le léléphone là-haut  '.' » —
¦•'¦ On Ics soignera facilement s i i  leur
arrive quel que chose '? > — Oui , chèics
mamans . soyez I ranqui l lcs  ; lout , vrai-
ment tou t  ce qu ii élail  possible de
prévoir  a été prévu el les responsables
n'ont pas suivi en vain les cours de
soins aux malades; elles feront de leur
mieux , sans oublier le- petit mot gentil
ci la tournée pour un bonsoir réconfor-
tanl a l'heure du repos.

Une petite se serre contre sa mère
qui la prend sous son aile; ce va-et-
vient bruyant l'éprouve un peu , mais
tout  cà disparaitra:  dans le wagon déjà ,
l'ambiance va jouer et avant mème
d'ètre là-haut  Ics plus craintives seront
rassurées et s'en donneront à coeur joie
de suivre le mouvement general.

Heureusement, le tram qui arrive
coupé court au flot d'émotion qui ris-
que de gagner du terrain de part et
d'autre.  On s'installe en liàte, on depose
les sacs volumineux et s'encadre dans
les fenètres; des mains saluent , des
sourires répondent aux souhaits , des
mouchoirs s'agitent.

Les voilà parties pour 15 jours : 15
jours de vie saine au grand air , d'où
cllcs reviendront fortifiées , grandies,
mùries. Les vaila lancées dans la Gran-
de Aventure dont elles rèvent depuis
des mois et qui dépassera certes, en
inlensi té , en richesse, en possibilités
Ioni  co qu'elles onl pu imagincr. Puis-
sent-elles en jouir  pleinement et ap-
préciei* à sa juste valeur chacune des
minutes exal tantes  de ces rencontres
internationales.

Dominique.

EN MARGE DU JAMBOREE

Gouttes, goutte-lettes
de pluie...

Ce dimanche pluvieux a-t-il été une
cause de souci pour certains parents ?
Non, non, allez ! car il importe pern-
ia réussite du camp que le moral de
l'arrière soit bon et icomporte une bel-
le dose de confiance et d'optimisme.

Je puis certifier, pour les avoir vues
à l'oeuvre, que les cheftaines qui ont
eu à penser à tant et tant de choses,
ont mis un soin particulier à l'élabo-
ration des programmes pour jours de
pluie. A part les activités manuelles,
la troupe ne manque pas de chants
malicieux qu'elle sait entonneir avec
un bel esprit d'à propos ; de plus, si
nos filles étaient à court d'imagination
(cela se congoit-il ?) , il surgirait tou-
jours à point nomine un chef d'orches-
tre boute-en-train pour leur faire re-
prendre en choeur, éclatant comme une
fanfare, le 72e, le 90e ou le 118e cou-
plet. La joie, ca tient chaud ! Et le
beau temps va revenir.

'Dominique.

-/ /AFRAIS/ «^_fc. BC
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CE JOURNAL
est votre journal. Faites-nous part
de vos critiques et de vos sugges-
tions. Nous publierons les lettres les
plus intércssantes dans la Tribune
du lecteur.

1 Le GRAPE-FRUIT le plus naturel au j us
I de fruii frais

Sa Sans trouble artificiel

|j Distillerie DUBUIS, Sion, Tél . (027) 2 16 61
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La kermesse
des petits lits bancs

Mayens de Sion
Chaque année, 5 parcillc epoque, on i,,

valile encore p lus que d'habitude a L
Pouponnière valaisanne à Sion. _ le f,.. .
pus préparer la iraditioinicllc kermesse i
petits Ut. blanc.. Elle est prévuc cette ».
née, pour le dimanche, Il aoùt. Pou, i
rendre attrayantc, ou s'iiigénie à l ' n[ t\,
de couture de la Pouponnicrc. Les niatk
nes ne peuvent s'arréter , mais le resultai t«
vani la peine. Nos ménagèrrs trouverm
des comptoirs bien pourvu. : pyjamae |iou,
grands el pelits , garjons el Miotto, r _,,
de chambre, pullover*, trainings, ravissiM.
tablicrs, salopetles, etc. ete. Mais il y auti
aussi de quoi réjouir le coeur iles enfant
et évidemment la pèche miracu-letise [m
aimée par les petits. Dès maintenant nou.
prions les e.-t ivanls des Maycii.s ile nous rj.
server ee dimanche el d' en faire la Iòle Jt
famille.  Li qu 'on se le disc bien : la l'011.
ponil i .re ne se eliargerail  pas d'un au.i
gros travail qu'est la préparation ile In y t..
messe si elle n'avait pas lic.oin de C0||(
aide financière pour emnliler le ilé ficii nj ,
laisse le séjour des enfants aux Mayens ti
pour consolider l'ceuvrc.

Dune rendez-vous sur l'eniplaceineiit Ju
chalet Notrc«Dame des lierceaux (sous |(
tempie protestant,, le dimanche, 11 aoùl.

Nous primis bien vivement les cornino-
cants de Sion de faire bon aceueil uux pt.
tites jeunes fi l les qui viendront quèter des
lots, el à tonte la population d'aclieter l'un
ou l'autre bilie! de loterie.  Les lots pour.
ront étre retirés à la Pouponnière iles It
11 aoùl aux Mayens-ile-Sion , puis ti Sion ,
(ancien Impilai , rue de la Dixence , 10).

Pouponnière valaisanne , Sion.

A l'école valaisanne
de Nurses

Deipuis plusieure années déjà , la di-
rection de l'Ecole Valaisanne de Nur-
ses, à 'Sion , doit  irefuser de nombreu-
ses jeunes 'fill es dèsireuses de suivre
ses couns. La iplace dont elle dispose
ne lui permet pas d'en acccipler iplt.
de 30 et , bien im-allheuireuscmeiiit , te
sont géné_ aileni ent les jeunes filles (lu
Valais qui v iennent  s'inserire qua  la
toute dernière minut e, alors qu 'il n'y
a p lus de p lace. Nous prions donc Ics
jeunes filles qui  ont l 'intention de sui-
vre les cours debutant le premier oc-
tobre de ipréseniteir leur demande d'ad-
mission très iproohaine-ment. Nous ne
disposons .plus que de 10 iplaces Iibres
poni* cette date.

Ecol e Vailaisanne de Nurses, Sion,
t-lóplione (027) 2 15 66

_| 1 4->A>\S MS .

C.S.F.A. — 27-28 judllet , Cabane R-atnberi
et Grand Muveran. Renseignemerats el
insc.iptàons au iMagaisin Muller. Téléph
2.12 85 j usqu'au jeudi soli* 25 juillet der-
nier délai.

•T~ _ { écouie de

LUNDI 22 JUILLET
19.45 Chant, pastiche et farifcaisie ; 20.00
'L'heure blafarde , pièoe policdèi . du lun-
di ; 21.15 De ito-ut pour fadire un monde;
22.30 Infarmation. ; 22.35 Musiques du
Nouveau-Mande.

MARDI 23 JUILLET
7.00 Radio-Lausanne vous dit, bonjour ;
7.15 Inifarmationis ; 7.20 Concert matinal ;
12.00 Deux pages brilllantes de Rossini ;
12.15 La dis-othèqu . du curieux ; 12.30 Le
quart d'heure de l'accordéon- ; 12.45 In-
form'ationis ; 13.00 Mard i, les gare ; 1310
'Du ifiim à l'operette ; 16.00 LAAI goùt du
jour ; 17.30 La vie au Canada ; 18.00 U
imicro dans la -vie ; 19.15 Informations;
19.25 Le mirai, du temps ; 20.30 Soirée
ithéàtrale, Le ciel de lit ; 22.00 Les dis-
ques nouveaux ; 22.30 In_orma>tion_ ; 22.35
A 'la manière de La Druyère.

MERCREDI 24 JUILLET
7.00 Radio-L/ausanne vous dit, bomjour ;
7.15 Informations ; 7.20 Concert matinal ;
111.00 Manon, de Massenet ; 12.00 Les
grands succès de Broadway ; 12.45 Infor-
miations ; 12.55 'Entre... midi et quatorze
heures ; 16.00 'Non spot... ; 17.30 Musique
d'e dense ; 17.45 L'heure des petits -in-
de Radio-L-usanne ; 18.45 Le mier-ro dar-
la vie ; 19J.5 Informaitions ; 19.25 Le n_ -
roir du temps ; 19.45 Chansons san. pas-
sepont ; 20.30 Le mercredi symphonique :
22.30 InformabionB ; 22.35 Jazz sur l'stra-
de.
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Employée de bureau
jpnj andée par commerce de Sion .

Paire offre- écrites au Bureau du Journal
jous chiffre 405.

jeyne Suisse allemand
cherche place dans un bureau de Suisse ro-
mande pour perfectionner ses connaissances

de la langue (de préférenee dans la branche
je la quincaillerie ou semblable).
Ecrire sous chiffre P. 9021 S., à Publicitas,
Sion.

A louer :

locai commercial
bien situé a l'Avenue de la Gare. Prix avan-
tageux.

Ecrire à Publici.tos, Sion, sous chiffre P.
9012 S.

Nous cherchons génante pour

kiosque à journaux
à Ardon.

Faire offres avec curriculum vita, et photo

sous chiffre OFA 6294 R., à Orell Fussli-

Annoncon, Aairau.

_- -\
Draps de foin

en pur jute , double-fil, légèrement défraichis
à des pri x très avantageux.
Dimensions :

2 m 45 x 2 m 45 em*. Fr. 7.50, 8.—, 9.—
2 m x 2 m env. Fr, 450, 5.—, 5.50
1 m 50 x 1 m 50 env. Fr. 3.— , 3,50

Sacs de dimensions diverses en parfait état :
pour 50 kg. Fr. —.75 pièce
pour 70 kg. Fr. —.90 pièce
pour 100 kg. Fr. 120 pièce

Livraison contre remboursement, pont à votre
charge.
F. PENEVEYRE, Corrunerce de Sacs, Sim-
plon 38. RENENS (Vaud).

QtyaHiò atùhv

IftjjtH;-y l \v-
m̂m \M)

tfcrfZcii , 7_2fc_S SAXON
£1.62-51 mSm W / AR TICl tS o i- FETES
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Réparations rapides •

E. Mottier {
Villa Thévenon - Tél. 211 33 |

Av. de la Gare - SION I
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Pour le Valais !

Treuil Nova
équipe du célèbre moteur « Basco > à 4
temps. Poids et prix • insùipassables : 55 kg.
fr . 1900.—.
Demandez présentation à Tagenoe generale
Joseph Briguet , machines agricolles, Fla-mthey-
Lens.

Albert Cretton
Médecin -dentiate

me des Portes-Neuves 20

Qbsent

Dr Pellissier
spécialiste F.MH.

i"*z - gorge - ai-ei_les

Qbsent

Jean Wirthner
Médecin-dentiste

Qbsent
jusqu'au 4 aoùt

MACHINE
A ECRIRE

Location-vente
» demandez
nos conditions

Hallenbarter

DUVET
Oreiller 60 x 60 7.50
Traversin 60x90 13.50
Duvet 110 x 150 27.50
L'ensemble 48.50

Envois contre remb.
E. Martin - Sion

Tel. (027) 216 84
Rue des Portes-Neuves

ABONNEZ-VOUS
à

LA FEUILLE IV W1S
DU VALAIS

Mardi 23 «Juillet

aufonsee

SION
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Voilà une Sfe -̂Î ^
bonne nouvelle:

I Q 'Florett Kreìdler  H Non. cherchons pour notre sei-vice de vente
jL'J une jeune

est arrive 1

x f f l f f l j

m.
Sii).

v? ^
Mais... naturellement

d.

Moteur K R E Ì D L E R  3 CV SO cm' à troll
vitesses. Performance en còte: rampe de 30%-
Vitesse de pointe 65 km/h. Gros frelns à
tambour centrai. Réservolr de tourisme 8,4 I.
Elegante ligne sportive. -Ioli email deux-tom
rouge et noir.

Livrable aussi comme cyclomoteur à W r̂pédales et vitesse limitée. r̂

Représentation generale:
S. A. de Vente I N T E R M O T.
Wehntaler StraOe 581, Tel. (051) 48 64 84/5,
Zurich-Affoltern
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VOS IMPRIMÉS A L'IMPRIMERIE GESSLER & Cie - AVENUE DE LA GARE
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steno-daetylo

de langue maternelle francaise, ayant une

bonne .ormation p-ofessionnelle et po-sédant

quelques connaissances de la langue alle-

mande.

Adresser offre détaillée à

TOUTES LES AI.NONGES
DOIVENT ETRE APPORTÉES

I_A VEILLE DU TIRAGE
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La plus lolle
Les .savants sont-ils na'ifs ou ey-

niques, ou les deux à la fois '? On
hésile à se prononecr en lisant la
ilescription de la dernière explo-
sion atomique, queil quc part dans
un désert américain. On lit. émer-
veiMé , que ile chainupignon, large à
la base, presentali sur ses bords
des nuances orangécs, ce qui fnit
de cette explosion d'essai «la plus
jol ic» de toutes celles qui ont été
faites jusqu 'à maintenant, soit une
vinglainc. De plus, il n'y aurait de
« l'c to'inliée» radio-active que dans
un rayon limite.

Certes, Ics explosions «pour de
bon» d'Hidoshiiii a et de Nagasaky,
il y a maintenant douze ans, ne fu-
rent pas « j;o_ics», surtout dans leurs
effets. Elles rasèrent deux villes,
-cannine le feu du cieli detruisit jadis
Sodome et Goniorrhc. Elles tuèrent
plusieurs ccntaines de millicrs ile
personnes cu un instant ; elles mu-
l'ilèrcnt gravement Ics survivants,
¦les coiula'i-inani à une mori lente et
atroce , et mi'1 tant en perii leur des-
cendance memo.

Les deux bombes de 1945 réson-
ncnt encore iconinic un coup tic
gong sui* la scène de l'histoire. El-
les marquent la fin d'une epoque et
le début d'une ère nouvelle, l'ère
atomique, qui se singularise par
une cx-e.ptionnellle puissance de
destruction et tic massa e re. C'est ce
qu'on apipelle, paraìt-il, 'le progrès,
un progrès dont nous nous pa.se-
rions volonticrs, et qui finirà bien
par faire sauter la planète. On peut
ótre sur, cn effet , qu'il se Irouve.a
ifn jour un savant farfel u qui vou-
dra voir «jusqu'où on peut allei*
trop loin» . Vous connaisscz la le-
gende tic l'appi'cnti sorcier...

l'I fan.'irail donc cn finir avec Ies
expérlences sur ics bombes atomi-
ques, mème si Ics savants qui Ics
inventent ne sont point d'accorti
sur leurs effets Inintains ; mème si ,
cornine l'affimi- l'un d'eux, la ra-
tlio-activi 'té qu'clllcs mcttcnt cn cir-
culation est moins dangereuse que
celle que degagé un appareil à
rayon X dans un magasin tic chaus-
sures. Mais laissons Ics savants à
leurs qucrcllcs, ou conseillons .cui*
-plutòt tic faire leurs expériences
sur cux-niènics et entre eux, sans v

mclcr le pauvre monde pour lequel
ils n'ont que mépris.

Les essais nucfléaircs poscnt un
problème à la fois d'ordre politi-
que et mora). Les graves messieurs
de la Commission du désarmement.
qui siègent à Londres depuis si
longtemps, se sont pen .hés sur Ics
aspcets politiques. Prcssés par l'o-
pinion publique, par Ics miscs cn
garde de personnalités comnie le
docteur Schvreizer, ils ont propose
une l imi ta t imi  tlcs essais de bom-
bes, ou mème leur arrèt pendant
un certain hip. de temps. Les Rus-
ses, qui cricnt au scandale devant
les essais britanniques ou améri-
cains, mais qui poursuivent tran-
quillemcnt Ics leurs, ont fait échou-
er ce projet pourtant si modéré.
On aimcrait savoir si Ics poussières
radio .-ctives soviétiques sont moins
virulentcs que Ics poussièrcs capi-
taliste-. Probablement, et le catc-
chi.me imarxiste-léninistc d o i t
compter un artiele tic foi à ce su-
jet. Rref , la l imi ta t imi  ou l'aitandoli
itles essais rcstcnt un ampie réservoir
d'argumi'iits et Ics hommes politi-
ques co n ti n ni'io nt à y puiscr à plci-
ncs mains.

Il reste le problème de morale et
d'hu'inanité, qui devrait se doublcr
d'une manii'cstation du simple ins-
tine! de conservation. Va-t-on tolé-
rcr plus longtemps que tlcs savants
irrcsponsablcs par dcfinitioii conti-
nuent leur jeu et mcttcnt cn perii
la vie mème ile la machine ronde
cn exci pant de leur droit à la re-
cherche «desintércssée» ?

Sans af-irme r iniprudenimcnt et
stupidement, comme Ics révolution-
naircs tle 1789, que la «Républi-
que n'a pas besoin tic savants» , on
peut se demander si l'Etat, respon-
sable du maintien tic l'ord re publ ic,
n'aurait pas un droit de regard sur
les travaux tic ces savants et sur
leurs résultats pratiques. Il serali
Imi de Ics laisser tout taire sans
contróle. Ou alors, si l'on veut sau-
vegarder le droit à la recherche,
desintércssée et illimitce, l'aire ap-
pel à In conscience des clicrchcurs,
leur demander ce «supplément d'à-
mc» dont pai-lait Bergson, seul ca-
pable d'arrèter l'humaiiité sur le
bord du gouffre.

Jean Hccr
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Mgr Maker , IOS
croit à une solution

de comprorress

-k Selon Ics obscrvateurs étrangers à
Moscou, M, Krouchtchcv ayant main-
tenant e l i m i n i '1 'Molotov, Kaganovitch,
Malcnkov et Chepilov, s'appréte au-
jourd'hui à réaliser ses projets de po-
liti que étrangère.

~k M. Jozef Cyrankiewicz, président
du Conseil tlcs ministres. à Varsovic,
a déclaré dans un discours donne à la
veille de la Féte nationale , que la Po-
logne tient à tout prix à son commu-
nisme national . On veut suivre revo-
lution ile la Chine populairc et de la
Yougoslavie, a-t-il affirme.

k Selon le commentatene de la radio
de Moscou, Israel compte poursuivre
au .Moyen-Orient une p o l i t i que agres-
sive ; et Ben Gnu. ion est accuse d'a-
voir fait tlcs déclarations «agressives»
d'attaque contre la «politi que pacifi-
que de l'URSS et des autres pays so-
cia'listes et contre la politi que de neu-
tra li le».

it En Allemagne occidentale, ont été
arrèlés. ces derniers temps. de nom-
breux agents du service d'espionnagc
de l'Est. A Bonn et dans la vallee de
la Rull i*, un réseau de 13 personnes a
été arrèté ; 2(10 agents de l'Est seraient
introduits chaque mois cn Allemagne
occidentale.

* Selon le declaration du F.I.N., par
M. Mohamincd Yazid. dirigeant. ac-
tuellement à New-York, seule une re-
connaissance par la France de l'indé-
pentlance tle l'Algerie pourra ètre le
point de départ de négociations nou-
velles entre la France et l'Algerie ba-
sées sur la soiiverainelé et regalile des
deux pays.

k L'hchdomailaire «Action» annoncc
que la monarchie sera supprimée au
cours tle ces prochains jours cn Tuni-
sie. Cette décision serait annoncéc à
l'Assemblée constituante au cours de
la semaine prochaine.
k Une vaglie de chaleur sévit cn Es-
pagne provoquant une penurie d'eau
generale se répercutant sur Ics dispo-
nihilités d'energie électrique.
it En Chine, Ics inondations devien-
ncut catastrophi ques. Il s'agit tlcs plus
grandes inondations tlcs flcuves Yi et
Climi. Plusieurs (millicrs de villages
sont sous l'eau, et un million tle per-
sonnes atteintes par la catastrophe.

NICOSIE

L'archevè que Makanos, dans une
inlerview publiée par -le journal cy-
p.iole grec «Elefthcria» . déchire qu'il
pense que le gouvernement britanni-
que «est maintenant prèl à tlcs con-
cessions. afin de trouver une solution
de compromis au problème tic Chy-
pre.»

Faisant allusioni à la possibilité d'un
partagé de l'ile, l'archevèque Makarios
a dit qu'il ne pensait pus que la diplo-
mane britanni que commettrait une er-
reur aussi grave et il a ajoute qu'il
élait prèt à discuter un projet accor-
dant une réelle indépendance à Chy-
pre.

Enfin, rareheveque .Makarios a esti-

mò que les Etats-Unis devraient mon-
trer un plus grand intérèt pour le pro-
blèmi* de Chypre.

V I E N N E

Le prochain
Congrès International

de Pax Chris.!
Le prochain Congrès I n t e r n a t i o n a l

de Pax Christi se déroulera à Maria-
zeli du lei* au 4 aoùl , sous la prési-
denee de Son Eni. le cardinal  Felini,
archevèque de Paris , président inter-
nat ional  de ce mouvement. Des délé-
gat ions  importantes sont annoneées de
France, d'Aliemagne occidentale, d'Au-
tr iche , du Luxembou'rg, des Pays-Bas el
de la Suisse.

SEOUL

Les coc-versions
en Corée

Plus de 2 000 hab i tan t s  de la vil le
coréenne de Chongan, dans le voisinage
de Cfoungpyong, ont demande d'ètre
baptisés et d'ètre admis dans l'église
catholi que. Dans d 'autres régions du
pays, également l'intérèt pour l'église
catholi que augmente sans cesse.

SIMPLON

Chute mortelle
d'un ouvrier

M. Leo Jentsch, àgé de 50 ans, de
Steinhaus, é ta i t  occup ò a un charge-
ment de Ironcs d 'arbres sur un cable
reliunt Belwald à Schalberg fu t  pris par
le cable qui se mettali en mouvement.
Le malheuréux l'ut  emporté par le
cable et parvenu à une hauteur  de 80
mètres dut  làcher prisc et tomba dans
les rochers où il l'u t  tue sur le coup.
M. Jentsch était  pére de 9 enfants.
Nou.s présentons à sa famille si tragi-
quement éptouvee nos sincères condo-
léances.

BINN

Volture contre voiture
Une voi ture  descendant du Grim.se] ci

p ilolée par Mine Emma Falceisen , ile
Zur ich , est entrée en collision dans le
vi'lage de Binn conile la voiture de M.
Georges Zuher , de Nalers , pour une
cause que l'enquete étab'lira. Les dé-
gàls matériels se monte ra ien t  de 500
à 600 francs.

ZEBMATT

Trois cadavres
sont retrouvés

Les colonnes de secours organisées
sous la direction de Gottlieb Perren, ont
découvert le corps du jeune tourisle
allemand M. Nain , tue dernièrement au
Cervia. Par ailleurs, Ics guides décou-
vrireiit les cadavres il edeux touris tes ,
victimes de la montagne. Leur étail
n'a pas permis une identi l ' icat ion cer-
taine; il s'agirait de touris tes  i taliens
dont on n 'a plus de nouvelles depuis
1956.

FINGES
Une voiture

fauche trois piétons
Une voi ture  genevoise pìlotée par

M. Paul  Carnai , en séjour à Montana ,
circii 'lail sur la roule cantonale  lors-
qu 'elle derapa sur la chaussée mouillée
et renversa trois  piétons. M. Markus
Grand , de la Souste , souffre de frac-
tures aux jamhcs, Mlle Francine Grand,
a des plaies et des conlusions , Mlle
Georgette Ronssy, de Genève , l'u t  con-
f i n i l e  ù l 'hò p ital  de Sierre avec une
fraeture des claviculcs.

CHIPPIS

Accident de travail
M. Al phonse Constantin, emp loy é aux

usines de Chippis, l'ut  grièvemenl brulé
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Le monde qui S'interrOge maintenu, au milieu des plus graves d i f f i
. . -l cullés , la politique slalinienne de l 'indus

ne dOlt attentìre •. /„  lourde, c est-à-dire de la puissance mili
aucun apaisement
international réel

C'est aux événetnents d'URSS que Ray-
niDiid Carticr consacre son grand artiele
de PARIS-MATCH. « L'Oci i.denl , écrit-il.
se réjouit de ne p lus voir  le visage ir is-
lié ile M. INiet », mais Klirouchtchev n 'esl
pas telleiiH 'iil ìassuiaiit...

Le monde s'interrogo pour savoir si la
revolution du 29 juin favorise ou ne juvo-
rise pas la détente internationale, donne
ou ne donne pas ides chances it un ditilogue
entre l 'Est el l'Ouest. Les accusés se soni
entendu rcproclicr . au milieu d'autres cri-
mes. de s'èlrc opposés uu renforcement de
la paix. Dans tous Jes pays satellites , des
clia-urs de joie s'élèvent. Dnns les capila-
les occidentales , la disparitimi du visage
crispé tle Molotov cause un certain solila-
gemen i . C esi vra i qu il avait toujours une
att i tude hostile et raillcuse ti l 'égard des
rencontres internationales et qu 'il p reconi-
Sdii la vieille politique slalinienne d'une in-
f lex ib le  rigueur. Il  smilenail qu ii fa l la ; !
mainlenir duns tonte sa farce  l'opposition
des deux rég imes et garder à l'URSS son
càractère hislori que de p lace assieg ée.

Mais Khrouchtchev n 'esl pas plus ras-
stirimi. Il s'inloxique de violcnce annuir
d'alcool. Il a promette dnns une grande par-
tie du monde ses slogans liriilttux , ses alla-
ques furieuses cantre )l Occidenl. Il  recite
chaque jour le « De Profundis  » du capi-
talismi ' . I l  déclaré ouverlement qu'il ne
croii pas un désarmement. Il a dé fendu  el

' ...••••'"

taire. Il esl possible qu ii soit incline par
les circonslances vers une politique doni la
moderatimi foncière sera cumouflée pur dei
éclals de voix. Mais il ne s'ag irà que d'une
attitude provisoire , toujours suscepliblc
d'ètre retournée par un chungement de tae-
tique imi par une salile d 'humeiir. Ni de
Klirouchtchev . ni de Molotov, ni daucu n
che! soviétique, l'Occidenl ne doit ullendri
un apaisement international réel.

La politique étrang ère ne J one qu 'un fai -
ble rètte dans les convulsions soviétiques.
Elle est tout au plus une arme dans hi
lutte des facl ions pour le pouvoir. Ce qui
est réellement cn cause , c'esl le regime. Il
grince et craque dans sa profondeur. On
comprend dn loit ies parts, on comprend me-
lile en Russie qu ii est iminensémeiil démo-
dé et perirne. Il a pris à l'homme tonte sa
liberté , et e esl à peine s il purvient a lui
donner des souliers. 11 crie e! fa i !  cricr par
ses agents étrangers qu il atterrerà ses ad-
versaires . alors que la sante de ses adver-
saires esl excellente et qu ii est lui-mème en
perditìon. Les quatre ans qui se sont écou-
Ics depuis la morì do Sudine ont démnnlré
qu ii ne pouva it y avoir de communisme
sans lyran el l'on revicnt à la tyrannie d' un
sciti , mais aree un sous-Staliné qui rem-
I tlrtce le genie par une grossière Imiti lei è.
Le peuple russe ne croit plus à la peinture
que ses dirigeants lui fon t  de l 'Occidenl el
le réreil de l'homme sous la capotile com-
muniste fa i t  naitre itisqnr dans les prò-
font lc t t rs  des mttsscs des fr i ssnns  de liberté.
Le totalilarisme soviétique esl un d i - f i  à la
nature humaine. mais la unit i lo luminino esl
en train do le relever et do gagnor.

mjmmm T » travers \A

C H R O N I Q U E  AERIENNE
ET TOURISTIQUE

Trafic Swissair
En avr i l  de celle année , Swissair  a

ouvert  sa l igne la p ili, longue avec p lus
de 16.000 km., de Zurich à Tokio via
Genève - Athèncs - Beyrouth - Karachi  -
Bombay - Bangkok - Manil le .

Dès le 5 jui l let , la compagnie  na t io-
naie Swissair desservira l'Extrèmc-
Orient  en e m p r u n l a n t  un nouveau par-
cours. Ce deuxieme voi hebdomadaire
passera par Calcut ta  (au lieu de Bom -
bay) el Hong-Kong (au lieu de Manli-
le).

Le temps de voi cl'l'cclif cnlrc  Zur ich
et Tokio est , sur ce parcours , de 38
heures et 10 minutes.

Simultanement, le parcours du pre-
mier  voi est modi f ié  en ce sens que
l'avion ne touchera p lus Athèncs ci
Beyrouth , mais se dirigerà de Genè-
ve au Caire sans escale, et de là direc-
tement  à Karachi .  P.C.
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Cloture des examens
de fin d'apprentissage

1957

par du melai  en fusion.  Transp ori;
l'hòpital de Sion , il souffre de bt&
ics au troisième degré.

PONT-DE-LA-MORGE

Une voiture
sort de la route

Une vo i tu re  conduite par Mmc III
Iène Z u l a u f , de Cossonay, quiti» {
roule  cantonale au Pont-dc-la-Moi»
L'une  des occupa li tes Mlle Cìerl ruii
Oeliker , de Morges , dui  èlre hospilafe
avec une vertebre cassée. La voitm,
l' u t  sci ' ieiiseinenl endonnnagéc.

CHAMOSON

Une fourgonnette
dovale la pente

Une fourgeoni ie l le  portant plani*
vaui loises  el conditile par  M. Vuilloi
commercant à Payerne, desccndait I
i n u l e  des mayens if Ovronnaz lorsqu'
une  maiuruvrc  de eroiseinenl  ellc quili
la roule  et dovala la pente , se relòit
nani  p lusieurs  lois sur  elle-niè iiii- , I.,
oeeupanls  furent éjeclés du véhicul
M. Yvan Mai le r , tl 'Avenches , snudi
d'une comniol ion et de plaies diverse
M. Felix Walker, de Nalers , à uni' coi
motion cerebrale. M. Francois Dunti
souffre égalemenl d'irne •conimotin
Le.s blessés furent transportés à l'hòi
tal  de Martigny.

EVIONNAZ

Accident morte!
M. Maur ice  Mol le ! , àgé de lì.'! ani

e i i 'culai t  à vélo sur  la roule caiitnnal
lorsqu 'il i'nl  accroché et renversé pn
une molo p il(\'ée par M. Bourq ui, 4
La Chaux-de-Fonds. M. Molici lui rt
¦leve avec des conlusions  et une Ira
Iure  du cràne. Transporlé  à la Cliiii( |»
Saint-Amé, il devait deceder des suilc
de ses hlessures.

Nous présenlons à sa famil le  nos sin
cèrcs condolcanccs.

i—mm C- Kr.nìr-MC de
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La c ló lu r e  des exatmens de l'in d'ap
iprenlissage aura  lieu samedi 10 uni
à 15 h. dans la salle du Cinema Lux. i
Sion.

Présence obligatoire ponr les af
P'i-enlis.

Le Service de la formai  ion proffi
« ionne l le  inv i t e  très cordialenieiil l«
le. ipal 'i-ons , exiperltt el maitre, à ipart
eip.r à ce l le  ìiiaiiil ' cs la l io i i .

Aiprès rapport  el ¦proohHiiuli nii *
- esultai., le ipi 'é 'sident du Con»
d'Etat , M. Marcel  Gross, adrewsera aa
jeunes  •prol' es.ioiinelis une  brève all<
c u l i o n .

Sérieuse collision
Une volture genevoise conduite p*

M. Georges Pellegrini , de Genève , amo'
fait  le dépassement d'une au t r e  voifua
sur la roule  cantonale  à la haule i i r ii
Mol ignou lorsque survìnt en sens i»
verse un t ra in  rou l i e r  de la Maisfl
Lugin bull i, conduil par M. Wil l y GII »
I h e r t .  de Sion. Le véh icu le  genevois .
crocila le train rou l ie r  et f i l  un li'|(
à-queue. dèda l a  le l a l u s  el se relount
dans le fosse sérieusement eiidommaS'
M. Pellegrini  a dù èlre hospilalisé a«
de séricuses conliisions.

Mudarne  Veuve Marciti  EVEQUOl
M I  C O T T I , à Plun-C.onlhcy,  ainsi (pi e-
fami l l e  de Monsieur

Marc EVÉQUOZ
dans l'impossibilité tic re pondre i/tn"*
(luellemenl aux nombreuses pcrs iuiti "
(pli Ics onl enloiirccs ci t tssistécs ili'1'
leur gmnd deuil tant par leur prè seti '1
(pie pur tlcs envois tic f l e u r s  el Hill "'
lémoignuges tic sympathie  leur el]M
meni ici leurs remerciemenls el le .«'"'•'
meni ile leur reconnaissance émiie.

Un merci Ioni  particulier esl adrtv
'à la Direction (Ics  Services Indu stri a 1

de Sion ci à leur personnel , au jter sott
nel tic lu Municipalité de Sion. « "
Société tle Secours Muttii 'ls tic Contini
à l'Associatimi valaisannc tic footb all -
su section de tConthey, ainsi qu 0&
amis et proches 'In cher dispari i .


